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Tu 


CRIMINELS 


(Suite et fin) 


Avant que l'égmarrisseur ne fût 
leyé et descendu, Bertrand arriva 11 
‘M qu'il n'avait entendu aucun bruit 
eh passant. devant la maison de Ma- 
‘lé, mais qu'il croyait dvoir vu un 
homme dañs la chambre, bien que 

muicune ouverture n'eût été 
pratiquée dans les entrées du rez-de- 
chaussée, tout étaut demeuré clos et 
cadenassé 


a 


une échelle, dit-H à l'é- 
quarrisseur, et l'on ira jéter nn coup 
d'oeil pâr la fenêtre. - 

Ce: fut: Mathieu, plus Agé, mais 
moins alourdi, qui monta. C'est ce 
lafge buste de bonsomme qui émer- 
£en sotidain de 15 nuit et s'encadra 
dans la fenêtre aux yeux de cerx 

qu'on pouvait appeler désormais les 
trie amis, L'arme qu'ii portait, une 
rerpe; lui tomba des mains, quand 11 
vit,3a bonne femme tranquillement 
assise sût son 1it et Cutéchisant les 
jeunes gens alors que les deux 1ames 
luissient immobiles sur la table 

Mathieu éSüuta dans la pièce, bien- 
tôt euivi du maréchal ferrant qui 
atlievait péniblement l'escalade, Tous 
deux coninafhsaient Lereduc ‘et Cro- 
zant, surtout ce dernier qui travaillait 
plus souvent au village. HE: jet, le 
cours haturél des choses humaines, 
ut instant interrompu par l'inspira- 
tion miraculeuse d'une vieille femme 
dés champs, reprit son mouvement 
normal. Lés deux coupables, Brütalt- 
rés, molestés, furent bientôt à terre 
sous le genou des bonshommes, en dé- 
pit des protestations de la Marie: qui 
£émissait : 

u - Maïs fls ne m'ont fait aucun 
raal, mon père Mathieu! 
is elle ne put fairé entendre 
h ses rustiques chevali-rs, enragés à 
la défendre malgré elle, le divin exor- 
cisme Qu'ellé avait accompli, ni que 
dénormädis, les jeunes meurtriers n'é- 
taient pas plus à craindre que des anges 
l'our eux, Crosant ,et Lereduc n'a- 
vaient que suspendu leur crime; d'une 
minute à l'autre; ils pouvaient bondir 
sur leurs couteaux, ç' lu voleine tom- 
ber sous leurs coups. 11 ne s’en était 
fal'u que de cette irruption du maré- 
ch#i et de l’équarrisserr… 

fille eut beau faire. les deux enfants 
furent emmenés et conduits aux gen- 
Carmes. | 

De quoi la vieille Marie pleura 
longtemps dæns son lit. ‘ 


. ee 

Joi; + ne peux expliquer très clai- 
rement pourquoi les deux garniements 
furent traduits en justice. 11 ne sem- 
ble-cpas, en effet, que l'article 2 âu 
Code pénal: ‘Tentative (de meurtre) 
manifestée par un commencement 
d'exéçution, n'a été suspendue ou n'a 
manqué son effet que par des cir- 
constänces indépendantes de la vo- 
lonté :dé son auteur”, pût leur être 
appliqué. 11 y avait bien eu dans la 
tentative de Crozant et Lereduc com- 
mencement d'exécution. La prémédi- 
tation, les arrangements de comph- 
citéy: la. préparation,  l'effraction, 


| de 
(hautcus:du plafond, lui donbaient du | 
respect et; point de trouble 


la justice, ls figure des juges, la 


L 


Mais lotsque ses yeux qui cher: |} 


chaient .éécouvrirent à drolle, ‘dans 
ur box, Crozant et Leredue entre 
Ms gendarmes, il y eut dans toute sa 
pe“sonne un inexprimsble 

mer: comme en ont 


défendre. Qu'allsit-il dire, bon sang! 
Qu'aliait-il imaginer de comparable à 
ce qui bouillonnait dans sa poitrine à 
la vue de ces enfants pitoyabies! Eïle 
les avait mis au monde des honnêtes 
gens; tlle y suivait toute tremblante 
de joie leùrs premièrs pas. Que ne 
les avait-elle entendus, lors de l'inter- 
rogatoire, à l'instant même, répondre 
À l'accusation par des propos de re- 
peñiir et une humilité qui avaient! se- 
coté d'émotion secrète les magistrais 
impassibles! 


Ceux-ci furent étonnés devant cet- 
ie campaägnarde qui prétait serment 
avéc tant d'aisarce, dépouillée de tou- 
te gaucherie et pleinement assurée en 
usage: même, disons le mot, en no- 
bisesse. On lui demanda ce qu'elle #a- 
vait sur les inculpés. 

- Ce que je sais, Monsieur le juge, 
ce que je sais sur eux? Plus long que 
les gendarmes, et plus long que tout 
mn village, certes, car je les ai vis 
arriver sur moi comme des loups fu- 
rleux; oui, à quinze uns et demi et 
dix-sept ans, ils en étaient 
tuvr une vieille femme afin d'avoir 
"un peu d'argent. Et pour quelques 
bonnes paroles qui me sont sorties 
tov:# seules du gosier devant tant àe 
Jeunesse et tant de méchanceté, jlai 
eu aussitôt sous les yeux des agneaux. 
Fojl'ait-11 donc que jamais il n'en soft 
parvenu À leurs oreilles, que là pre- 
mière venue comme moi, pauvre bon- 
ne femme ignorante et ‘imtécile, qui 
de connaît pas deux mots d2-raison, 
les ait retournés à la minute! Mon- 
sieur le juge, moi je dis que, jusque-là, 
il leur avait manqué d'être bien ap- 
pris et de savoir que le mal est le 
mal, car vous le voyez, en a pas fallu 
beaucoup pour les remettre dans le 
bon chemin, / Et maintenant qu'ils.y 
sont, c'est pour Lepeurs, je veux bien 
le jurer encore-larmain en l'air s'i: le 
faut. Plus d'un coup je suis été leur 
rendre: visite à la prison, où rien que 
d'apetcevoir la Mère Marie ils pleu- 
raient comme des nigauds. Ils veu 
lent bien être condamnés parce qu'ils 
l'ont mérité, mais moi, à votre place, 
Monsieur le juge, je ne les condamne- 
rais pas, car c'est pas demain, c'est 
aujourd'hui qu'ils doivent montrer au 
monde combien qu'ils sont changés. 
La prison, elle leur apprendra rién de 
bon, tandis que s'ils restent près de la 
vieille Marie, ils ne voudront pas qu'i 
soit dit qu'elle leur a pardonné pour 
rien. Je supplie ces Messieurs du tri- 
bunal qu'ils soient assez bons pour 
les remettre en literté. J'aurai l'oeil 
sur eux. Je réponds d'eux. Je veux 
blen avoir le cou coupé à leur place 
s'ils recommencent. 

Blêmes, immobiles, mais avec une 
dignité récupérée qui donnait un char- 
me étrange à leur attitude triste, les 


à venir 


étaient - réellement : accomplis, Mais | enfants criminélg, sans affectation de 
peut-on dénier la participation de leur |"°Mords, simplemeht, avec la grande 


volonté propre à la circoustänce qui 


a arrêté le crime? Sans doute furent- silencieusement la tête, à plusieurs 


humilité de leur repentir, inclinaient 


ils déclarés punissables pour les faits | °uPs. On sentait qu'ils s'engageaienr. 
pe : Et le président vit leur regard pur. 


qui‘avaient précédé léur désistement 
volontaire. Quoi qu'il en fut, cette 


Les journaux, en leur temps, signa- 


histoire se terniinn bien, dans la réh- lèrent spécialement dans ce fait-di- 
litéj-devant le Tribunal pour enfants. |"°"s l'impression produite par cette 


Les principaux témoins cités furent 
Bertrand, Mathieu et la vielle Mu- 
rie. ‘ : 


plaidoirie inattendue de la victime en 
faveur de ses agresseurs. Tous meri- 
tionnèrent que la vieille femme était 


Lorsqu'elle fut appelée nu prétotre, | ‘°ue à l'audience pour les innocen- 


l'on vil 


noitvla: grande paysanne aux larges 


“ 


. # 


épaules, la tête droite soûs le bonnet 
à rubans, qui s'avançait d'un pas 
ferme; d'un air recueilli. L'appareil 


Le huiles. cicatrisantes dans 
due détruisent à l'instant 

M. qui causent l'inflam- 
Matlon da nez et de la gorge. L'hr- 
ritation de la gorge et la brofichite 
sont étiminées sans doûleur. Les 

ri ruées sont d# 


1 


« justiée humaine. L'éloquence consiste 


dans sa belle robe de thétione ter et que cette défense éloquente eut 


sur le. tribunal une action considéra- 
ble. Mais il est probable que le mot 
“éloquent” fut bien fort et bien faible 
à la fois pour dépeindre le pouvoir! 
spirituel qui avait passé sur ces lèvres 
usées par la vie, et qui distillaient de 
la justice absolue dans ce prétoire de 


redresse - 
| les mères qui 
vôlent incriminer leur enfant. Elle |of , 
jeta. un régard de défiance au jeune itions Albert Lévesque le livre qu'at- 
stagiaire qui allait dans un instant les Itendaient de lui ceux qui connaissent | 


lUn Jour d’ Aubaines FE 
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arlons.. musique 
par RODOLPHE MATHIEU 
Le directeur du “Canadian Institute 


P 


Music” vient de publiér aux Edi-} me. la Peñsée qui aime l'ouvrage? 
, Elle est ferme, pe:sonnelle, 
té qui la fera remarquer même par: 
son riche tempérament d'artiste et|ceux qui He: partagent pas les opi- 


son originalité débordante. Ses idées, | 
qu'il a déjà eu l'occasion d'exprimer 
dans les journa’ix et les revués, ont 
été parfois attaquéesigvec véhémen- 
ce mais jamais dédaignées. On l'ac- 
cuse de modernisme inutile, d'obscu- 
rité, de révolte contre les principes 
établis. 


“M. Mathieu, écrivait dans “Pa- 
piers de Musique” M. Léo-Poi Morin, | 
est parmi les musiciens de sa géné- 
ration, je plus attaqué et le moins 
compris Et moins on connaît sa mu- 
sique, plus on l’ataque avec véhémen- 
cé. Voilà un compositeur qui « sa 
manière de faire à lui, et au Jieu de 
l'en glorifier, on l'en accuse comme 
d'une tare.. Quelques musiciens tien- 
nent rigueur au jeune téméraire de 
les avoir surpris dans leur léthargie. 
Cela les dispense, de faire l'effort de 


comprendre le & 


LR 


Aussi fattÆ voir 


LA LIBERTE 


i 
sa Musique 


Ce sont.les pr fripes fondamentau: x”, 
;%e sa technique musicale que ML Ma- c'es", "Ee caracte: 
| thiett expose dans son livre “Parlons... !“L'étatisation de la. 
| Musique”. It est avant tout un mo-|sont fiches de ces aperçus orfginux 
derne et veut donner À la: "musique | suujectifs, audacieux, qui infuseréht À 3 
teanadiente le caractère Ge som tèipsffibtre musique canadienne un sang {t0ncle avait pourtant dit qu'il en vou. | proposition intérossnnte à vous faire, 
au-delà de là for-!nouvéan. 


‘ D orme 
2 à | 
BD Lè À 
d s° | . 
The Government Fiquor Control Commission is not responsilile for any statement 
£ erçin as to the quality of thr Hiquors referred to. 


made 


ns et la valeur rétile 


d'une uni- série “Les Jugements 
Albert Lévesque, est en vente au nrix 
de S$100 l'exempilaire, à la Librai 


ions de M Mathic Quetques 
es, “La jotkiat Vi spir 
“Les difér: <ucs ‘masi 
musique”: 


ny isique", 


“Parlons. Musique”, publié d£ns 


Kkn 


aux Editions 


4e 


etc. | 


Cunadijenne-français 


Winnipeg. Van. 2 avril 1933 


a 


sage a Sonver vous à faiso un vOoye 
Denis, .….Diontré - : | : Fi can 
l'hraities bien n<srtie bols AR 
= 2 Dee ———— c'e WE Vatiee en 
L'oucle éd Piêtre va se marier lEutope du cours de l'été prochatn? 
Mais ol süût ses enfants? Mon | Adress 2-votts à Le Liberté: elle a une 


lait beñticoup. 


Wä1”. 


contre BOUTO 


CHAQUE JOUR EST 


z RALPH'S 
Notre nouvelle marchandise de printemps 1932 est d’un prix si modique que per- 
sonne, homme, femme ou enfant, ne peut se refuser le plaisir d’être bien mis. Vous 
ne pourrez vous convaincre de la valeur extraordinaire de ces articles que si vous 


les voyez vous-même. La température maussade et le surplus de stock nous ont 
forcés à de grands sacrifices. Venez prendre avantage de ces aubaines 


Serges bleues ‘“Botany” et wor- 
steds à dessins. Modèles S. B. dans 
les tout dernicrs,styles. Vente 
spéciale 

Ralph $9 .95 
Toute’ retouche GRATUITE 


Pardessus de printemps 
pour Hommes! 
Styles “Guard” et “Tube” avec 
épaules ‘rope” 

. Messieurs! Portez les styles prin- 
taniers dernier cri! Pardessus de 


riche apparence en donegals gris 
ou bruns. Styles “Guard” et “Tube 


er Grandeurs red 46. Règ. 
Raph 0" 98.95 


Boucles-cravates 


Cravates d'Hommes 
Sprécia! d'écoulement. Cravates 
. en soie, dessins de fantaisie. Va- 


dt ie Rég. 50 09 
A LU ARE, 9 
Limite: 2 paires à chaque client 
Chaussettes-fantaisie 


HATEZ-VOUS! HATEZ-VOUS! 


Pantalons habillés pour 


Complets de Printemps pour Hommes 


Serge bleue et Worsteds de fantaisie 


avec épaules militaires. Doublure : 


Un petit dépôt 


retiendra tout 
vêtement ; 


VALEURS REMARQUABLES 
CHEZ RALPH ù 


Robes de Soie 


pour Dames 


VENEZ DE BONNE HEURE 


61.98 


Toute retouche GRATUITE . 


+ 
RTE 


Robes de Soie fleurie 


pour Dames 


Magnifiques robes, à dessins flo- 
raux. Manches courtes et bouffun- 
tes. Jupes à godets. : Splendide 
qualité. Grandeurs 14 à 20. KRég. 
$7.95. Vente $ 
spéciale Ralph 3.98 
Toute retouehe GRATUITE 


NUANCES GAIES 


Robes d'intérieur et 
‘‘Hooverettes’’ 


Robes fraiches, de belleWpparence. 
En brillantes couleurs de la sui- 


son; percali et broadcloths de bon- 


ne qualité et lavables. Aussi “Hoo- 
vérettes” à dessins points polka. 
Grandeuts 84 à 44. Rég. 81.95. 


Vente spéciale .59 


Ralph . 
LA PLUS GRANDE AUBAINE 
EN VILLE : 


Pantouflés pour Dames . 
Jolies pantoufles, noirés, bleues ét 
rougés, Doucés, doublure ouatée, 
talons de enoutchouc et pompon de 
soie. rer ve 8 à 8. Rég. 75 
sotis. 

MTS .35 


Bas de Soie pour Dames 
Bas de sole pour le prix de bäs de 
coton! Pour tous les jours, vous 
ne pouvez Surpasser Ces bas ën 
rayon fini mat. Nuances: nu, gun- 
métal, rosador, Pointures, 8% à 
10. Rég. 65 sous. Vente 25 


Robes-culottes pour 
Bambines 


Er RS LU 
Costumes lavables pour 
Bambins 


tes robes en sis tis- 


> 


dre rate regret 


On ‘ii exfiique. qu'il va d'abord s 


aller à mon mariage. 


File 
Ajoutez au Minard une 
quantité égale de crème ou 
d'huile douce puis appliquez 
le mélañge une fois par jour. 
Un traitement très simple 
qui 

vous éclaircire le teinti 


LINIMEN 
MiNARD 


T: 


Gros paquets Au-des- 
fus de l'ordinaire: 

sous à 4 sous le paquet 
seulement. D 
POURQUOI PAYER 5 PT, 
10 SOUS? ; 
20,000 nouveaux clients ont 
MeFayden l'an der- 


Pius de 
semé des graines 
14 oûs le pæquet et ne croyaient 
pas qu'il fat possible d avoir de bon- 
nes graines pour un prix moindre. 
Nos paquets sont plus gros que l'or- 
dinaire et coûtent 3 et 4 sous. 

POURQUOI NOS PRIX SONT HAS 
ll en coûte autant ou plus pour pro- 
duire les graihés McFayden que tou 
tes nutres graines de qualité, Rien 
n'est “bon marché” dans nos grai- 
nes, sauf lan distribution. læs Erai- 
nes MoFayden ne se vendent pas À 
commission et les graines non ee 
dues né sont pan reprises à la fin de 
la saison. (De toutes manières, quel 
usage fait-on de ces graines?) 
Leg graines MoFayden vous 
vendues directement; de Ja | 
nous épargnons les profits d'un inter- 
médiuire et vous avez des graines 
neuves et fralches. Un #ros Cnn- 
merce et de petits profits nous per- 
mettent de ‘vetidre À de bas prix. 
Changez vos graines de semence cet- 
te année Vous avez droit À des 
graines de qualité par een Jours de 
crise. Vous pouvez vous en procu- 
rer en achetant les graines McFay- 
tien, buse des bons jardins depuis 


Paquet spécial de 25 sous 


Huit paquets réguliers de 5 et 10 
sous, 25 soûs franco; ce 25 sous voys 
est returné dès votre premiére com- 
mande, grâce au coupon de 25 sous 
aui vous ést envoyé avec cette col- 


sont 
sorte 


D . Monnaie et timbres accep- 
a est un joli cadeau. Ces grai- 
nes coûtent $i peu. Elles croissent 
si bien. Te 

Nouvelles, demi lon- 

Betteraves. ueur, 14 d'once. 

Rank de ?5 piéds. 

“Chantenay'”, demi-lon- 

Carottes. "Rüceurs 1" ""d'once. 
| Rang de 25 pieds, 

{ , Portugal blanc, peau 
Oignons… ‘argentée. 4 'd'once. 

Rang de 15 pieds, 
, Jauhes Globe de Dan- 
Oignons prit vers :# d'once, 
Rang de 15 pieds. 
Haätifs, rends et courts. 
Panoets… et Per mé 7” 
F .: 40 pieds. 
Lu Français, À déjeuner, 
Radis Directe % d'once, Jtang de 


25 pieds. 


Yavotzs Blancs. on d'once. 
Navets… Rang de 50 pieds. 


TU > RP: Bijoux  ca- 
Navets de Suède. PE ne 4 
d'once, -7 
pitds. 
pRAINNS Er RAGPRESN . 
Trèfie d'odeur, fleur blanche — Gra- 
de No 1, graines nettoyées, #3.35 les 
100 , livres, sacs gratos Petites 
uantités, 25 sous supplémentaires. 
’rix spécial: Hon seulement jusqu'à 
épuisement dû é#1ock. 
Luserne Grimm — Gtade No 1, gral- 
nes nettoyées, $15.00 par 190 livres, 
sacs _ gratuits. Petites quantités, 2 
sous supplèmentaires 


STOUK DE SERRE 

Ayer vos propres pruniers, ceristers, 
‘frambolisiers. Le bas prix des-piants 
of md vous are PL LÉ 
petit r pour prix d'un - 
Pièr dù fruit 
& #t00 COMPTANT 
“cours des deux dernières années, 

avons pay $700 comptant en 


neours d'entiiés ur 
à nos clients. Ren- 


- t 
masniiques Tours. 


l'ayden Seed Co. 


| 
marier et qu'il athiètera, les enfants | 


près 
aprè 


1ls payalient auparavant 6 et. 


CARTES PROFESSIONNELLES 


EN PRE HOTEL FRONTENAC 


pas comme Ça: j'achèterai d'abord les 
———— jenfants, parce que Ça les amusers 


d' 


Téléphone 29 215 , 
L'unique hôtel de a 
Winnipeg —— Repas à_la carte, chan- 


bres simples et doubles — Satisfao- 


tion assurée. : ù { 
Latourelle Frères, prop. 
innipeg 


161, ruë Notre-Dame Est, 


Voyungeurs, vence À l'igence 60 l'on 
vous procurera gratuitement tous Îles 
tenseéighements concernant 18 voyage 
que vous vous proposez de faire. Ache- 
tez ich les billets pour faire venir vos 
parents où vos amis d'Eurcpié, 


M.-E. SABOURIN 


Ameñt de echange = '"Knvols d'argent 
dans tous les pays — Aura Cen 
Hillets de voyages 
204, ave, Provenecher, St-Mouliiee, Mad: 
Tél: Durenu, 201 151-Més., 201 808 


MAN UFACTURIERS 
JOSEPH GAUTHIER 


SM'4, rue den Meurons, Salnt-Bonifaee" 
Téléphone 201 814 


Monuments funéraires . 
Marbres — Granits — Statues en 
marbre Carrnie 
Nous agrandissons d'après petit modèle 


— 


J.-0. BRUNET 
MONUMENTS FUNERAIRES 
MARBRE — QRANIT 


En face de l'hôpitAl Saint-Boniface 
Téléphone 202 48 : : 


Monuments funéraires 
£ N. PIROTTON 
Téléphone 204 104 


385, rue Dubuc Suint-Honiface 


MEDECINS 
Dr R. MICHAUD 
RAYONS X 
Heures de consultations: 
1{ h. à 12 h. 90 a.m. — 2 h. à 6 b, p.m 


Tél. 28 173 103, Edlfite Medion] Arts 


DrJ.J. TRUDEL 


des hôpitaux de l'aris el de New-York 


SréciniPté: + 
Mniladies den peux, oreilles, mes et Korge 
Ieures de consultations! © à 6 h, 


Burehu: 702, Edifice Great West Pets 
manent—356, rue Main, Winnipeg 


‘Téléphone 27244 


ee oo 


Dr B. J: GINSBURG 
Spécinliste des 
MALADIFS VENBMIENNES, geénito- 
urines et imnludies de In penu 

Pour rendes-vous, : 
MeARTHUR BLDG. 


DENT DANOUS à | 


19444, ave. Provencher, St-Bunifaés 
Téléphone sum 


Heures de bureau: 9 hi ain, à 5 fi: pin. 
En haut de la pharmacie Meftuer 


Dr JARJOUR : 


ne manvre due Collège 
LU} 
Siond- dentistes de la 


C1 


| 


LE MONOMENT DARVEAU 


Les lecteurs de ce journal seront heureux d'apprendre que 


désormais un monument dira à ceux qui visileront Camper-|, 


ville qu'il y'a 88 ans un jeune missionnaire de Québec a verse 
son sang pour sa foi sur le territoire de notre Ouest. 

Etre martyr, c'est un grand but pour l'apôtre qui se sou- 
vient de l'enseignement donné par des premiers disciples de 
Notre-Seigneur lui-méme. Quel apôtre dont le coeur n'a pas 


* brûlé dece désir! 


L'abbé sm avait quitté son pays comme aujourd'hm 
des jeunes prêtres qhiftent le, Canada pour aller s'exposer aux 
infidéles dans les contrées les plus éloignées de l'Asie et de 
l'Afrique. Son zèle pour la Maison du Seigneur ne connaissait | 
pas de bornes. D'ailleurs le R. P. Morice, O.M.L, l'an de rnicr, 
a donné dans les colonnes de ce jéurnal l'historique de er fait 
si glorieux pour la jeune Eglise de FOuest. 1 e$t presque inutile 
d'y revenir. “A _ 

Cependant comme nos lecteurs ont presque tous parhcip 
par de généreuses oboles À l'érection de ee monument, il sl 
juste qu'ils sachent que ce monument est terminé et où 1 se 
trouve. : at 

Mgr l'Archevéque de Winnipeg parmi tant de 


‘ Margue rité Monet, 


1. 
1882, décédé le 30 juillet 


+ 


LRU 


SA DESCENDANCE 


Au cours d’un article sur ce 
sujet, jé constate qu'on a men- 
tionné mon f#iom comme partie 
au débat. 

Puisqu'un m'y invile, je veux 
bien donner ici quelques rensei- 
gnements précis qui ne sont 
peut-être pas connus du public 
en général : 


Unis), au printemps de 1881, 
dit 
humeur. 

De ce mariage naquirent 
trois enfants: 
{ mai 
1908. 

Angélique, née le 27 sep- 
te 1. 1883, décédée à l'age de 
11 ans. 


3. Ut fi, né en janvier 1886. 


Jean-Louis, né Île 


SOINS QUIL qui ne vécut que quelques jours 


réclament sa vigilante atlention,.a distingué la néci ssité d'écrire [des suites de Fexécution de son 


sur la pierre cette page de l'histoire du diocèse de Winnipeg 
dont il a la charge. 
de souscription qui, gräce à l'impulsion qu'il avait su lui donner, 
et aussi à l'active et adroite ingéniosité du R. P. Plourde, OM.E, 
a été un succés, si l'on considere les temps de malaise écono- 
mique «que naus traversons. | 

Mgr Sinnott a confié aux Oblats de Camperville le soin 
d'élever le monument en question. Le site se trouvait tout 
désigné, puisque la mission se trouve à quelque 29 milles de 
lemplacement où, sur la rive déserte, furent retrouvés Îles 
corps des victimes des Mackégons. 
$e dévouent & Ha continuatibn de l'oeuvre qu'avait si noblement 
éommencée le premier missionnaire de la contrée, n'étaicnt-ils 
fas désignés également pour demeurer les gardiens de ce gage 
dela reconnaissance publique à la mémoire de cc héros de 
l'Evangile ? : 

* + + : 

L'année 1931 fut donc le témoin de ce Aravail qui demeure 
très simple, mais qui n'en reste pas moins un très beau gage 
de la charité chrétienne. Une simple pyramide en pierres blan- 
ches dont les joints en saillie et de couleur foncée font ressortir 
la teinte, fait pendant à la superbe église de pierre du pays qui 
@rne les alentours de l'école indienne. Au-dessus de cette pyra- 


mide, une majestucuse croix de granit rappelle au passant la 


vie et la fin dé ce premier daboureur du champ: du Père de 
famille. Au centre de la pyramide, une grande plaque de granit 
porte une inscription bilingue rappelant le but du monument. 
Cette insctiption est Faite en lettres de plomb qui dureront 
autant que là pierre elle-même. Quatre colonnettes surmon- 
tées chacune d'une urne de granit viennent achever agréable- 
ment la perspective de ce monument que difficilement oh pour- 


Et c'est pourquoi il a lancé cette campagne ; 


Puis les missionnaires qui 


16 novembre 1885. 
(Note. La mére, lame 
broyée de douleur, ne put sur- 
vivre que quelques mois à l'e xé- 
cution de son mari.) 
Jan-Louis Riel fut élevé par 
son oncle Joseph Riel, à Saint- 
Vital. Celui-ci, avee J'appui de 
quelques amis de la province 
de Québec, Fenvoya au Collège 
de Montréal. Jean-Louis était 
connu au collège sous le nom 
de sa mère, Jean Monct, En 
1901, il se rendit à Québec où 
il épousa au mois d'avril 1908 
Laura Cazcau, nièce du juge 
Langelier, de Québec. Aussitôt 
après son mariage, il revint au 
Manitoba avec sa femme. Il 
était employé comme ingénieur 
civil, au Grand Tronc Pacifique 
(aujourd'hui C.N.R.), à la coù- 
struction du Transcontinental, 
à l'est de Winnipeg (Quecrs 
Valley), Manitoba. Il y con- 
tracta une forte bronchite. On 
le transporta en toute hâte à 
l'hôpital de Saint- Boniface, où 


pére, le 


juillet 1908. 
si que sa mère, dans le cime- 
ticre de Saint-Boniface. 


zvau n'eurent pas d'enfants, et 
c'est ainsi que s cons la pos- 
térité de Louis Riel, 

- Je puis ajouter que Mme 
Jean-Louis, après la mort’ de 


tait imaginer devoir atteindre 30 picds. Ainsi entouré, ce travail!son mari, retourna à Québec, 


fait très bon effet et parle à sa façon des ouvriers qui ont pour 


la plupart coopéré presque graluilemént à son érection. We] le 


R. F, Eugène Gauthier qui, avec ses instruments de précision, 
tel aussi et surtout M. Gauthier, le seulpteur | 


le mit en place; 
de la rue des Meurons à Saint-Boniface, qui fit le travail à très 
bon compte, donnant même son salaire comme quote-part. On 


ne parlera que pour mémoiré du travail apporté par les enfants 


indiens de l'école, : Et ce n'est pas fini, car les Rév. Soeurs 
Oblates se proposent, durant l'été, d’orner les alentours de ce 


monument d'un beau gazon et de quelques fleurs qui prouve: 
ront que là ne se borne pas la reconnaissance de leur.coeur au | 


premier missionnaire du pays. : °: 
CC 1] 

Et mp aipt que la route vénäfit de Pine Rives est ter- 
minée jusqu'à l’église de Camperville, les visiteurs ne manque: 
ront pas de venir par de beau temps contempler le centre de 
missions qu'est ce village de Métis et d’Indiens. Ils auront ainsi 
* l'occasion de voir ce monument et surtout, à la vue de l'école 
et de la magnifique église sortie à nouveau de’ses cendres, de 
comprendre l'oeuvre civilisatrice de la religion chrétienne au 


_. milieu de la-brousse, du désert de la mort-en-un mot. 


\ Car ce qui s'est passé à C amperville durant l’espace de 88 
anssest l'ocuvre de l'Eglise catholique depuis près lle 2,000 ans 
de-par-le vaste monde, Sous le souffle vivifant de l'Esprit de 
Dicu qui anime la parole des prêtres et des missionnaires, la 
__vie apparaët là où ne régnait que le-silenee de la mort;-ka lumière 
.. br où s'étendaieñt les ténèbres les plus épaisses. 

C'est l'histoire du lac Winnipegosis après celle de nom- 
* continents, Malgré la rage de l'enfer, malgré les épreu- 
es, la Foi m'gagné la bataille et: semble avoir conquis pour de 
bon les âmes des descendants de ceux qui ont si stupidement, 
il y à un peu plus qu'un quart de siècle, massacré celui qui ne 
venait à eux qu'avec ar a de miséricorde et de çonso- 


_—.— 
M de- BRETAGNE, OM. 


ati déclaré, de friction dans la stra- 


na! 


vàlalune en | 
heures 


où clle-épousa en secondes no- 
ces Ernest Nadeau, inspecteur 
des postes à. Québec. 
L.-A, PRUD'HOMME. 
Saint- nt-Raniface, 15 avril 15 avril 1932. 


MDE VALERA 


Un article de e “Je suis par- 


tout’’ sur le chef actuel de 


l'Irlande  : 

La personnalité de M. de Valera, né 
à New-York d'un père espagnol et 
d'une. mère irlandaise, est si énigma- 
tique qu'il est impossible de prévoir 
ce que deviendra l'Irlande sous sa 
présidence, 

Cet homme, qui 4 été poussé, plus 
qu'il ne s'est poussé ‘lui-même, dans 
la politique n'est pas seulement un 
conducteur d'hommes, il ést encore 
ühe Jégende: 11 pärtage ‘cette üistinc- 
tion ‘avec cette autre étoile Au firma- 
ment irlandais: Mic Collins, 
| Elevé en Irlande, il 
dns le. nationalisme ardent de son 
témps. Mais, quand les “volontaires” 
cbnstituèrent leur mouvenent, il am. 
bitiontiait si pet la première 
qu'il refusa de faire partie du 
exécutif, 

: Comme membre des ‘volontaires, 
1 était même opposé à l'insurrection; 


Mais, quand elle fut décidée, ui se.crût 


obligé de se linéer dans la mélée. 
Cet 


| wiNNTPEG, 2 MAN. 


LOUIS RIEL ET 


M 
l'épreuve; mais quan ji} devra ns. 
: suiner toutes les responsabilités gou- 
Louis Riel épousa à la mis- veFbementales, quelle conduite tien. 
&* * »: + v dt n . 
pes St-Pierre, Montana (Etats-|äratit?. Il lui reste à jouer.le rble 
Belle- 


il expira de pneumonie le 30 
Il fut enterré, ain- 


Jean-Louis Riel et Laura Ca- 


t entrainé 


Certains l'ont comparé à Gañdhi, 


dont il a, disent-ils, le courage, l'inté- 
grité, l'esprit doctrinaire et l'incapa. 
politique. D'autres lui trouvent une 


cité à prévoir les conséquences de sa 
ressemblance avec Wilson, :Ne fait. 
il pas, comme le Président améri. 
cain, perl aux plus hauts principes 
moraux ? Mais, À son exemple, éga- 
lement, il aeccumule les éc hegs sur le 
terrain. politique par 5 
et son pédantisme. 


5n obstinat oi 


.‘de Valer4 a êté souvent mis à 


du constructeur. 


Le prochain congrès de 1'As- 
sociation d'Education 
du Manitoba 


L'exécutif de l'Association d'Edu-+ 
cation des CanadienS français du Ma- 
nitoba tient à annoncer dès mainte- 
nant qu'un (ôngrès serñ tenu cette 

née tel que prévu par les règle- 
ments, et que læ date en est fixée aux 
5 et 6 juillet. i 

Se + © — 


‘‘Rien à faire!’’ 


On n'imagine pas tort ce que peut, 


tion qu'ils aient l'union, la jersévéran- 
ce et le courage. En une; vingtaine 
d'annéés, dans une région que je con- 
nais bien, j'ai vu un canton 'absolu- 
ment bon devenir mauvais par la seule 
influencé de trois hommes. A l'inver: 
se; dans la même région, j'ai vu un 
canton presque subitement retourné 
du mal au bien par l'action, non pas 
de trois hommes," nôn pas de deux, 
mais d'un seul, qui, malheureusement, 
est mort trop tôt, mais qui savait 
vouloir et qui, surtout, savait oser. 
Ne dites jamais: “Il n’y a rien à 
faire” Cela, c'est:le langage des 
égoïstes ou, tout au moins, des fai- 
bles; c'est le langage de ceux qui ne 
trouvent jamais l'heure propice et qui, 
alors même que:lé fruit tomberait de 
l'arbre, trouveraient encore qu'il n'est 
pas mûr, Ne dites surtout jamais: 
“Nous serons vaincus”. ù 
Pierre de la GORCE. 
<< — ——— 


Pour devenir centenaire 


pour le bien ou pour le mal, la plus 
; poignée d'hommes, à la condi- 


Un journal de Rome annonce que 
le sénateur italien, Umberto Gabbi 
prépare un ouvrage à l'usage des can- 
didats centenaires, 


” Voici le résultat de ses observations: 


1. La plupart des centenaires sorit 
des paysans; R 

2. Ils dorment très peu; - 

3. Ils sont végétariens, ils ne fu- 
ment pas et ne boivent pas d'alcool; 

5. Quelques-uns ont eu de nom- 
breux enfants, mais d'autres ne se 
sont jamais mariés; 

6. Arcün d'eux n’4 jamais appar- 
tenu à aucun parti politique. 

2 — 


Il y aura dix-sept ans 
vendredi... 


Il y aura 17 ans vendredi prochain, 
22 avril, qu'a èté déclanchée la deuxiè- 
me bataille d'Ypres, ce mémorable 
engagement où s'est illustrée la pre- 
mière division canadienne, qui restera 
déhs les annales dù Canada comme 
lés ‘Thermopyles dé l'épopée de no$ 
troupes sur le sol français. C'est dan 


LS 20 ces co le ol 


AN, MERCREDI 16 ave: 1992 


RL 


DISENT | 
JOURNAUX 


Le salut n’est pas dans le 
communisme 


Le Patriote de l'Ouest (R. P. J, Ta- 

vernier,; O.M.I ): 
An se fait dans la Saskatchewan, en 
ce moment. paraît-A; une propagande 
communiste très vigoureuse: le désar- 
roi général donnant prise au mouve- 
mént et vernissant le sophisme de son 
argumentation. 

Que le système actuel ait eu ses 
torts, qu'il soit même défectueux, que 
certains l'exploitent. injustement. à 
leur profit, qu'il soit désirable et pos- 
sible d'en corriger certaines lacunes, 
personne n'est assez aveugle pour ne 
pas s’en rendre compte. Mais la pa- 
nacée aux maux de la prairie ne se 
trouvé pas dans là communisine. Ce 
d'est pas ainsi que l'on nous affran- 
chira dés frais d'administration 
nous aürons toujours à les porter. Ce 


à secouer le joug de l'autorité d'une 
façon où d'une autre elle a toujours 
été chez tous les peuples. Ce n'est 
pas ainsi que nous pourrons renier 
nos olitigations —— là spoliation a-t-elle 
jamais diminué les impôts ? 

Ne donnons donc pas dans le piège. 
Tâchons plutôt de payer une partie 
de nos dettes encourues par nécassité 
ou imprudence, lajssant à ceux qui 
viendront après nous le soin de solder 
ia balance, comme nous leur légue- 
rons l'avantage des améliorations fai- 
tes. 


La colonisation remède au 
‘ chômage 
Le Soleil (Québec): 


Le mouvement de colonisation inau- 
guré et poussé de l'avant par le gou- 
vernement de Québec, depuis deux 
ans, pour obvier au chômage, a per- 
mis à 25,000 ou 40,000 personnes de 
vivre du sol, alors que cette popula- 
tion maintenue ou transplantée dans 
les terres neuves, était menacée Ge 
subir toutes les misères {. la dé- 
pression économique. 

Jamais on n'a fait, avant cette 
date, ‘un ‘effort aussi intense ét aussi 
rapide pour peupler les régions en 
friche et les cultiver, On a compris 
bien vite, en cette province, que seule 
l'agriculture pouvait sauver de la faim 
et de l'angoisse quotidienne des mui- 
titudes de déracinés que le coup de 
vent de la crise a éparpillés dans la 
rue comme la paille des mAcHee à 
battre. 


Ravisseurs et exploiteurs 
L'Action Catholique (Jules Dorion) 


L'histoire des joufnalistes qui se 
sont emparés, les premiers jours, fu 
garâge de Lindbergh, $i elle illustre 
l'activité et l'esprit d'entreprise des 
Chasseurs de nouvelles de nos jours, 
ne rassure pas autant Sür la délica- 
tesse.et la générosité de ceux qui léur 
avaient assigné cette tâche, Et la 
persistänce dés jourriaux À sensation 
d'est pas plus louable, Impitoyable- 
ment ils jettent aux quatre vents la 
moindre nouvelle. Le pauvre Lind- 


Îbergh ne peut bouger du doigt sans 


du'ils le disent lorsqu'ils sont parve- 
nus à'le savoir, Les pas du moindre 
agent dé poliéé sont éplés, Tes moïh- 
dtes démarches révéléés. Sans doute 
cela ‘à vénte des journaux; 
Mais quels services cela. rend-il aux 
parents dans la recherche de teur par] 
vré, ‘enfant ? 

ÎLes ravisseurs, où quelques flous 
dût-ont réussi à se faire pässer pour | 
eux, tirent de l'argent, de Lindbs 
à sensation fait 


Eds bien: cruel pour un Fe 
ait Mbritait mieux de ses concitoyens [9 
amême de l'Univers! 


u'est pas ainsi que nous parviendrons, 


:|souvent s'est exprimée dans les ter- 


Si l'on veut rendre l'agriculture payante, I faut 
cultiver la terre avec plus de méthnde, se mettre an cou- 
rant des méthodes modernes, écouter les conseils ‘des 

s spécialistes. n 
re Mgr A. BELIVEAU, 
et 


LA FRANCE ET LES-OBLATS DU CANADA 


Un article du chanoine Adrien Garnier dans la pair 
‘“Croix’'’ de Paris 


Des fêtes de toute splendeur $e sônt [l'Institut des Saints Noms de Jésus-tt 
déroulées à Québec, à l'occasion delde Mhfie. Aussitôt leur zèle les èm-: 
l'entrée solennelle de S. E. Mgr Vile-|porte vers- des régions plus 1intaines 
neuve, des Oblats de Marie-Imaculée, |et plus déshéritées à tous égards, bt 
dans sa ville archiépiscopale où il suc-|compter leurs pas en ces premières 
cède au regretté Gardinal Rouleau, [années de leur venue en terre cana- 
décédé dans le courant de, l'année der-|dienne, c'est mesurer leurs conquêtes 
nière. Ce: n'est pas le lieu ici de ra-|spirituelles et les progrès du règne 
conter dans le détail les diverses cé-|de- Dieu dans les Ames. En }844, ls 
rémonies ou réceptions qui se succé-fs'établissent parmi les sauvages ‘es 
dèrent, nous ne pouvons qu'en signa- régions de 1'Abitibi 
ler quelques aspects. mingue. La même année, on Yés #oit 

Une magnifique couronne de pré-[chez les Montagnais et au milieu des 
lats faisait Cortège au nouvel arche- [tribus du Labrador. En 1847, un de 
vêque. Autour de S. E: Mgr Cassulo, [ces religieux, le P. Guigues, devient 
délégué apostolique, et de Mgr Gau-|le premier évêque de la vilié de By- 
thier, archevéque de Montréal, se[town, aujourd'hui Ottawa, où 11 crée 
groupaient près de trente archevèt|le collège Saint-Joseph, qui est actuel- 
ques ou évêques et deux Abbés mi-|lement l'Université, C'est à la même 
trés. Ils avaient assisté, deux jours plus | éPoque qu'on leur confie À Québeo la 
tôt, à la consécration épiscopale, en |charge de là paroisse qui s'érige daps 
la cathédrale de Montréal, de Mgrlle quartier Saint-Sauveur, quartier 
Turquetil, originaire de Normandie, |très populeux, où ils sont toujours et 
vicaire apostolique de la Baie d'Hud-|[où fis exercent un fructueux aposto- 
son, appartenant, lui aussi, aux Oblats lat. La flamme qui les anime les porte 
de Marie. * É. jusque sur les bords de l'océan Gla- 
cial et les rivages de l'Océan Paciñ- - 
que. On les voit arriver aussi en Nou- 
velle-Angleterre, À Chicago, au Texüs, 
etc. A l'ouest d'Ottawa, tous les évê- 
chés et les vicariats apostoliques ont. 
eu, à l'origine, des titulaires appar- 
tenant aux Oblats de Marie-Immacu- 
lée. Actuellement, dons les provin- 
ces, vicariats et préfectures ecclésias- 
tiques du Canada, ils ont 182 maisons 
ou résidences, 8 évêques, 916 moon 
naires, 

Depuis les beaux ouvrages du Père 
Duchaussois et l'admirable livre de 
Louis Rouquette, quelques-uns de ces 
apôtres sont universellement connus. 
Parmi ceux-là, plusieurs sünt fils de 
France, et leur pays en est si juste- 
ment fier que ,pour les célébrer, {1 em- 
ploie la désignation la plus enviée qui 
soit et qui consiste à n'avoir aucun 
titre devant son nom, Ce nom, {fs 
l'ont tellement grandi, qu'il sè suffit 
à lui-mêmé et n'a pas besoin ‘d'être 
relevé. Comme nôus disons 
et Fénelon, dans un autré ‘ordre 
d'idées où plutôt un autre ordte d'ét* 
tion, on peut nous entendre diré, La ‘ 
vigerie et Augouard, et pour noué en 
tenir aux Oblats apôtres du Canadë, ' 
on parlera des Grandin et’ ‘déi 
Grouard, morts d'hier, dés Breynat cé 
des Turquetil, bien vivants et: . 
sants. ‘Tout récemment, le’ gouvèr. : 
nement français lés inscriväit pa 
les membres de la Légion d'h6 
Ce n'était que justice. De p 
hommes, de taille morale. 1 
gantesque, apportent à notre 
institution nationale 
de prestige y de 


Ils voulaient sans doute, en venant 
à Québec, manifester leur sympathie 
pour le nouvel archevêque, comme ils 
la. lui avaient déjà montrée lors du 
sacre du jeune évêque de Gravelbourg 
en 1930. Ils voulaient aussi donner 
une marque d'estime à la vieille Eglise 
de Québec, qui est véritablement 
l'Eglise-mère de tout le Canada ca- 
tholique et dont le passé est si lourd 
de mérite et de gloire, avee cette li- 
gnée de grands évêques qui commen- 
ce au vénérable de Montmorency-La- 
val pour aller jusqu’à ces derniers ar- 
chevêques revêtus de la pourpre rô- 
maine, les Taschereau, les Bégth, les 
Rouleau, auxquels il faut ajouter Mgr 
Roy, dont’ Mgr Lebon, ancien supé- 
rieur du Collège de Sainte-Anne, écri- 
vait récemment dans le “Devoir’’: “11 
a été et il restera un des plus grands 
évêques de notre histoire canadienne.” 

On a dit ici et à l'étranger, la va- 
leur du nouvel archevêque de Québec, 

sa science théologique et philosophi- 
vo dont a bénéficié l'Université d'Ot- 
tawa, ses vertus surnaturelles, son 
sens social, sa connaissance des di- 
vers milieux canadiens, la rectitude 
de son jugement, l'affabilité de son 
caractère, l'aménité de ses rapports. 

Aussi s'explique-t-on sans peine la 
joie qu'a provoquée sa nomination 
parmi ses futurs diocésains, et très 
Spécialement dans le clergé. Pour ma 
part, nombre de fois j'ai été le conf- 
dent ou le témoin de cette joie qui 
fut vraiment sans mesure, et qui très 


mes suivants: 

“Et puis, c'est une gloire bien mé- 
ritée pour les Oblats de Marié-Immd-| 
culée qui ont’ tant travaillé au LA pare 
nada” 

C'est l'exacte vérité, 


leur 


* + 

En 1930, lors du sacre du dix-neu- 
vième évêque Oblat au Canada, Mgr 
Guy, le Cardinal Rouléau disait: “Si 
la foi catholique brille en sa pureté 
dans les Prairies de l'Ouest et res- 
plendit sur les glaces polaires; si les 
paiens d'hier se sont courbés sous la 
douceur du joug du Seigneur; si le 
royaumé de Jésus-Christ s'est dilaté 
jusqu'aux confins des terres habita- 
bles... c'est à votré Congrégation re- 
ligieuse que nous devons ce bienfait." 
A propos de l'histoire des Oblats au |à 
je suis hèureux de signaler |: 


a ms volumes du “Die ire gé- 
du Canada" que > pub 
im Oblat, le P. Te Jeune ,0F 


et du, An + 


} 


—— 


: SAINT- BONIFACE 


A la Cathédrale 


Diman: lerniler a eu leu, À l'o 
easion de la aclennité de paint Josept 
la mente. et la compmilmion générale 
des ouvriers 8, FE. Mgr l'Archeve- 


a dit la 
quelle assistaient 


InæS 


se de 7 à 2 
un grand 


à la- 


Borr 


lumières. .A la suite de ces attaques 
qui ont provoqué de vives discussions 
au conseil, il! n'est pas impossible que 
l'on mette en charge de cet important 
département une commission dans le 


genre de la Commission de police. 


Li es Potdres | à Vers de Miller, 


parfaites -et me causant aucune 


douleur, sont tottjours sûres 
pour tout enfant qui souffre des 
vers. Les symptômes des,vers 
sont facilement reconnaissables 
par une agitation Bévreuse sui- 

e de convulsions. Un point 
d'importanee c'est qu'après que 
les Poudres à Vers de Millér 
ant expulsé les vers, l'estomac 
ét les intestins se trouvent dans 
des conditions de sauté remar- 


quables. 


di 2 
King George V, 


rues. Marion 


A nos abonnés de Saint- 
Boniface 


M 


Edowsrd Fry, 


employé de 


l'administration de la “Liberté”, 


Pa 


abonnés pour leur fac 
vouvetbenent 
ment ait journal, 


présentera au de 


le de nos 
liter le re- 


de leur abonne- 
Aucune autre 


personne n'est autorisée à en- 


Grande a ssen 


22 


wood. 


et des 


Au programme musical, Mile Simo- 


nblée politique 


. 


L'Association libérale du comté de 
Saint-Boniface invite à une assemblée 
publique tous les électeurs du comté 
opposés À la pôlitique conservatrice. |sirent faire partie de ce club cette 

Cetté assemblée aura lieu le vendre- 
avril, à 8 h. du soir, à l'école 
près de l'angle des 
Meurons, 


Nor-|portants. 


Réservistes français 
C.L-—B.E.S.L. 


J1 ÿ na deux sernaines, nous annon- 

lons qu'une soirée récréative ser ait 
| donnée, le 19 avril à l'Institut Collé- 
lg al Provencher, sous les auspices-des 
| Dames Auxiliaires des Vétérans Fraa- 
çais et dont la direction du program- 
Îme était confié: AM. ét Mme Camille 


"ouvriers lupart se sont - : jai 
4 ph q- P pu : caisser des abonnements pour ls Sainte-Marie. Nous avons le plaisir 
hés de la Table Be . ! » | ' she 
_ 4 1 Table Salim 4 R. F “Liberté”. d'en donner ci-dessous le détail 
es ol '. : | 
pds . recteur. -dù Collège de} “O Canada”, par Mme Lafièct 
mitdie "OUT rmor se ‘ 
pe sep A6 k | “Le Colonel Bogey”, marche, de 
netan + À 
de «1 nan € = Kenneth-J. Alford (orchegtre) 

t ?. P. Faure na évale e + 
de 2 Les Le FR. P. Fau 1 éga AFA C C Duo, piano accordéon, par M. Wil- 
r hé r d'mense , 1n)i PE A © . n ! 

PARA REOCDE à De grd di —_— liam Lowe et Mile Ethel Beeley 
b ape ' De à aus naueils tonus iter- rop heyreux!”| tomédie de Jac- 
L'on à recommandé aux prières 4°} | ‘ He , 
! ns M " du 1 13 avril notrelques d’Ars 
=. ne de taymond Ju- s : ° 4 v 
a paroisse l'âme d R À 3 ’ Et Marie-Rose -et 8es Extraits de l'opérette ‘Les Cloches 
binville frère de Mgr le Curé, décédé |‘ sb ° . le” ] 
umie ent le olaisir de bénéficier [de Corneville”, de Planquette, par Mi 
‘vendredi, à Letell'er La rvice fu : , - Las ser , jbault. MM. L. Glé st J. Per- 
d'une férence: donnée par Mme Ro-|Y. Thibault, MM. Glénat et . 
nébre a eu lieu à La er, en ” ras 
présence, d'un grand nomb'e de pré- | 49 sur “Le Maroc 5 : imit 
N , , 3 Maurice Chevalier, par un imita- 
tres et de fidéles Mgr J A No xidente, la Rév. Soeur Ma-| 
teur . 
été l'obhtet de la gymoû!t l'Assu tion, présenta la con- 
e a sy Li pa J Solo, piano accordéon, par M. Ar- 
rolstiens et de ses nombreux amis |! re € termes choisis, tout en & | | 
Nous y le témoignage de ja |‘ un bref historique de notre thur Scheller. 
x : : } \ Valse, orchestre. 
nôtre a ! 
M , , ” : trat “Les deux Sourds”, comédie de Ju- 
Mari ” midi de cette ff tion du conträi- 
sé | de L | é les Moineaux 
s'est ouver r ) vf £ en #s 10us ,. 
‘ I d nsc ‘“Sharpshooters'”, marche de Metal- 
re À la ; I LI q le € une conférencière- 
tant le N : E 4 | . lo, orchestre. 
ants de Norwood et 1 } À Jouée d'une personnalité remar- « A ton°t . : 
1 théd | Doué: ne personnalité, rem La ‘Marseillaise, “God Save the 
a cathédrale | Mrge Lacher impressionne |. mn A 
| M EP King'', par Mme Lañfièche. 
— 6-24 2 — d'at par le cha de sa parole , A 
. | P Nous espérons qu'une nombreus® 
et p’ it e uis on : 
A l'hôtel de ville | L : . } assistance viendra applaudir+ces dé 
| développement du suje £ 
bis CU SUJEE | Loués artistes. Les billets se vendent 
Lundi dernier ine-connaissance PAT- tes bien et ceci nous.permet d'augu 
cérémonie intéressants teux à rer un vrai succès 
wood. Le maire et les échc heureuses d'apprendre D. GYDE 
Saint-Bonifuce, ainsi que 16 per | \ntére ntes et incon- Secrétaire 
. de la Winnipeg Electric, a taient [nu j 1Yÿ e, et Mme 
au passage du premier tramway sur)L à fait e description 
le pont Après l'éche » des cordia-|telle t t liste, que 3 1 Ô 
L Après l'échange de rdia it vi ste, que nous Retraite fermée 
Mtés habituelles, jl y eut banquet au 1 mn r sportées dans | —p— 
oya exandr: Æ8 employés de pas tain, comme par enchan- | 
we 3 A 7 XA ur, Les em] "03 | I J mme par enchan | Notre retraite fermée de Saint- 
Vule éljaie ment ésents.!|t et Ave elle ious assistions at s un: 
La r tale ps galenre FREres [een nds sr AU | Norbert sera probablement fixée au 
compagni naugurait lundi Je bandit € isite chez 11 « AT 
ne Le Le à M : ] |? l ite chez lier juillet. Notre prédicateur bien| 
ce de ain ai e par le no Le € £ scid 
L Rs oniface par le nou-|la flancée marocair connu et surtout bien apprécié est 
eau pont, » service &# ait été in- ; mon ‘une vai « : 
L nb | ! Nous 1: mons qu'une VOIX POUr |jibre à cetté date. Cependant si nos 
errompu | y a plusieurs années, | jouer me de tre ; ‘ : i 
op F h 2. pu U * [louer charme de notre distinguée | institutrices et autres jeunes filles qui 
nd on s'étz ;: ne le pas- t ncière rs , le € “ 
sa 1 : “ap 0 PAS" |conférencière. Vraiment, elle nous a |ont l'intention de suivre cette retraite 
e devenait da "D ait ice  délic à : 5 
: | 0 gi ux. fait passer des moments délicieux. avaient des raisons sérieuses pour 
«# suite d'une accusation ite | i 5 : 
AE : 7 A 2 “y à ke . ‘ La secrétaire se fit l'interprète du {différer cette date, elles pourraient 
écnevin Van Belle M. Spit-|,. : 
/ r . ti à his PI | Cercle pour remercier Mme Lacher,|en suggérer une autre. 
er, ‘tait en charge du secours ; 2ari : j 
q . h N et Mlle Antoinette Baril, présidnte La directrice demande avec instan- 
(relief) a été suspendu jusqu'à ce ‘de l'A.F.A.C.C., proposa un nouveau ; 1 1 t délai. 1 
: A.F.A.C.C., sa L au |ce,- dans le plus court dé Ê 8 
qu'une erquête apporte de nouvelles| .,  , P RE 
vote de remerciements. 


des jeunes filles qui désirent suivre 
les exercices si salutaires de cette 


ne Huot donna un délicieux morceau |retraite fermée. 
de piano, Scherzo, de Martucci, et Adresse: la Directrice des retraites 
Mlle Thérèse Deniset se fit entendre | fermées, Hospice Taché, Saint-Boni- 
dans un extrait de ‘’Mignon'': ‘“Con-|face. ‘ s 
nais-tu le pays”. . te 

LA SECRETAIRE DU T eo Dr 

CERCLE D'ETUDE. ennis ° 
Lo A4 0 — 
Jeudi soir, À 8 h., aura lieu dans 


Ja salle située au-dessus de la Phar- 
macie Préonptaine, 184, ave; Proven- 
cher, une assemblée générale du Club 
de Tennis de Saint-Boniface. Les 
membres actuels et tous ceux qui dé- 


saison sont instamment priés de se 
rendre à cette assemblée, à laquelle 
sercnt discutés des prcjets très im- 
Rendez-vous en grand nom- 
bre à cet appel, car cette première 


[MAGASINS NEALSI== 


‘Où l’économie est de règle”? 


I nons est agréable de constater l’encouragement que le publie de Saint-Boniface 
nous a témoigné en acceptant notre nouveau magasin de 195, AVENUE PROVEN- 


| CHER, conne son centré dé commerce. 


tenir des prix très bas et des ventes attravantes chaque jour de la semaine. 


épargnes 


les et d'un vif intérêt pour les inénageères, 


Voici quelques-unes ‘seulement des aubaines spéciales 
offertes-pour: jeudi, vendredi et samedi de cette semaine 


Voyez notre circulaire de fin de semaine pour les centaines d'autres 


Notre intention est de continuer à main- 


Les 


que vonk ferez en épicerie au cours d’un an devraient être substantiel- 


SIROP “Rogers Golden”— 

2 livres 

‘PRUNEAUX 70-80 California— 
2 Uvres ..: ee 
GROSEILLES Es do: 

‘2 livres _ au 

BLE GRANULE = 

Sac de 6 livres . 


MIEL “Flow. of Gold” — 
Bocal de 16 onces : 
 FLOÇONS DE, MAIS “Quaker”— 


‘ ROLLED OATS"! rapide 
“Quaker”. 


Paquet 
(Limite 2) 


ue Kibbon”-— 
1 livre . s 


ARTE 


ries de série 


Due Pâtimerie, “Je Ribbon" 
| de 16 onces …., e os 


| SUCRE:-- BEURRE — OEUFS 
| Aux prix de concurrence des épice- 


17 
.15 


2 


“BAKING 
Paquet L livré. "2 pour . Si 
CATSUP | HEINZ—Grome bouteille. 
? pour . 
POUDRES à Eélatine—Marque “Bee”, 


SAUMON “Gold Seal Fancy Sockeye” — 
Boîte 14 livre, 16 sous; 1 livre 


SARDINES ‘“Bruuswick” à l'huile = 


paquets 


SOUPES aux tomates et aux «rues 
+ Heintz. 2 boîtes __ 


‘“‘Empress’’. 


( 


Bocal de 9 on. 


FOMMES DE TERRE-Sue de 
., 80 Hw., 59 pous; 19 livres . 


BEURSS “Poupil trade : © ‘09 


SODA", 


09 
17 
ES 


“Con Brand”— 


RE Ml 


RNmRe à l'orange 


Boîte de 
Limite 2 


nm 


mp 


Le Dudsous Pay Tüm émpant Æ | 


INCORPORATED 2% 


MAY 1670. 


t 
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| SOUS-SOL D’'ECONOMIE 


FF 


riété 


à grandeurs. 


SOUS-SOL 


$2.95 


Chapeaux de paille': 


$1.95 


Tous les mo- 
” dèles les plus 
fashionab le s; 
profusion de 
nuances et va- 
de pail- 
les. Toutes'les 


Manteau de printemps 


pour enfants 


achètent au sous-sol 


Manteaux 


$9.95 


Polo et tweeds, 
styles. tailleur 
ftlégants. 
Tweeds riche 
bleu, beige et 
gris Gran- 
deurs pour da- 
mes et jeunes 
filles. 


SOUS-SOL 


19 


LA VERGE 
Charmantes 


Aussi chics combinaisons 

que ceux de de nuances. 

grande “soeur, Assortiment 
| prix très mo- extraordinaire. 
| diques. Drap Couleurs bon 
| polo. Gran- teint,  Broad- 
| deurs: 1, 2 et cloth imprimé 
| 3 ans. Tweeds de qualité à un 
| nouveauté, 1 à nouveau bas 
| 6 ans. Bleu, 


vert. SOUS-SOL 


Oxfords 


rence 


le 
Semelles 
co. 


>, à $1.10. 


SOUS-SOL 


Combinai- 


sons 


pour hommes 


-79 


Balbriggan, 
qualité parfai- 
Pesanteur 
appropriée à la 
Gran- 
deurs 34 à 44. 


te, 


saison. 


SOUS-SOL 


assemblée est toujours le point de dé- 
part de notre saison de tennis et vo- 
tre assistance personnelle est néces- 

saire pour en garantir le succès tou- 
jours grandissant. 


| Lauréats de mars 
Philosophie II — Excellence: Faul 
Dugal et Paul Nadeau. Diligence: 


Paul Nadeau et Albert Sylvestre. 
Honneurg: Paul Nadgau.- 
_Philosgphie T — Excellence: Edou- 


pour jeunes 


$1.00 


Bonne appa- 
et con- 
fortablés. "Sty- 
bout large. 
Pan- 
8 à 101. 
Grandeurs 11 à 


prix. 36 pes. 
SOUS-SOL 


Cachemires 
anglais; modè- 
les de fantaisie 
ou nuances 
unies, assortis 
ou contras- 
tants avec tout 
vêtement. 
Pointures 10 à 
11/2.soUs-Ss0L 


Nappes de table 
$1.29 


Larges, toile 
pure, rude, 
avec bordures 
bleue, verte ou 
jaune. Dim. 
58x78 pouces. 


SOUS-SOL 


ard Augèr et Adrien Jacques. Dili- 
gence: Adrien Jacques et Joseph Jou- 
bert.’ Honneùrs: Adrien Jacques. 

Rhétorique — Excellence: Georges 
Ramñekers et René Jutras. Diligen- 
ce: René Jutras et Marcel Carbotte. 
Honneurs: Olivier Lafieur. 

Belles-Lettres — Excellence: René 
Létienne et Hilaire Gagné. Dliigence: 
Hilaire Gagné et Gilles Ayotte. Hon- 
neurs:. Paul-Bernard Brunet. 

Versification — Excellence: Lacerte 
et Dominique Dugas. Diligence: Léo: 
pol ‘Labossière. Honneurs: Léopold 
Labossière. 


Méthode -——- Excellence: Louis Tho- 


pour 


Pharmacie Fréfontaiun 


SI VOUS DEVEZ DEMENAGER 


N'oubliez pas qu'il sérait bon d'avoir fait vos arrangements d'avance, 
déconnecter et reconnecter votre poêle électrique ï 
Pour service complet, téléphonez immédiatement: 201 447 
JEAN-J. DAOUST ET CIE 


-s’occuperont de tout, à prix modéré et à votre entière satisfaction 


Robes 
$5.95 


Nouvel envoi, 
chaque robe 
représente une 
valeur remar- 
quable,  Soles 
unies ou à mo- 
tifs. Chics sty- 
les. Dumes et 
jeunes filles. 
SOUS-SOL 


Souliers avec support 


$2.45 


Arches en acier 
spéciale me nt 
fabriquées 
pour: ahéger 
toute tension. 
Styles à cour- 
rodes, lacets ou 
oxfords. 3 à 8. 
Largeurs: E et 
EFE. 


SOUS-SOL 


Chanssures de travail 


pour hommes 


$2.10 


À Fabriquées non 
seulement pour 
résister aux 
avaries du de- 
hors, mails très 
confortables 
aussi. Bout uni, 
noir ou brun. 

SOUS-SOL 


Draps ourlés à jour 


$1.00 


CHACUN 


Extra larges, 
bordure  ajou- 
rée. Dim. 77x 
99 pouces. Une 
occasion du 
sous-801 d'éco- 
nomie. 


SOUS-SOL 


rimbert et Louis Lahaie. Diligence: 
Louis Lahaie et Maurice Bélanger. 
Honneurs: Louisa Lahaie et Julien 
Morin. . 


Syntaxe — Excellence: Maurice 
Bourgouin et Zéphirin Magnan. Dili- 
gence: Georges Guilbault et Maurice 
Bourgouin. Honeurs: Georges  Guil- 
bault et Maurice Bourgouin. 


Eléments Latins —— Excellence: Roy 
Bellefeuille et Armand Picard. Dili- 
gence: Wilfrid Langevin et Wilbrod 
Heppelle. Honneurs: Wilfrid Lange- 
vin et Armand Picard. 


Senior Commercial — Excellence: 
oLuis Vermette et Lucien Georges. 
Diligence: Louis Verrette et Gérard 
Guilbert. Honneurs: Lucien George. 

Junior Commercial — Excellence: 
Charlés Spillèr ét James Partridge. 
Diligence: Charles Spiller et James 
Partridge. Honneurs: Ernest Goebel: 

Eléments français — DATES 
Heryé Delisle et Charlie Turenne 
ligence: Hervé Delisle et Charles LG 
renne. Honneurs: Hervé Delisle. 

English Preparatory — Excellence: 
Edmond Durfesne et Edouard Chau- 


Henri Parent. 


Honneurs: Henri Pa- 
rent. î 


e d'. 


vin Diligence: Edouard Chauvin et 


La semaine prochaine, la Page du 


16 Raisons pour lesquels tant de gens 


Robes-culottes 


.79 


Gales petites 
robes, en ts- 
sus immprimés 
bon teint, sty- 
les seyant bien. 


loutes avec 
bouffants as- 
sortis. 2? à 
ans. 


SOLS-SOL 


Chandails tout laine 


pour garçons 


serré, motifs 
aéroplane. En- 
colure “Vv”. 
Nuances: gris, 
faon, bruyère, 
Grandeurs 8 à 
16. 

SOUS-SOL 


solides, styles 
populaires, 
Doublures en 
sole  artificiel- 
le; toutes gran- 
deurs. Tweods, 
SOUS-SOL 


Barboteuses 


en  broadcloth 
pour enfants 


.79 


Très coquettes, 
plissées à ln 
main. Maire, 
nil, rose, bleu. 
Style envelop- 
pants. ‘Gran- 
deurs 1 à 2. 
SOUS-SOL 


POUR UN BON SERVICE 


: CANDAELE BROS. 
TAXI Transrerr TAXI 
Téléphone 204 027 
Autos chautiés de 5 et 7 passagers 

(] es A = La mariages 
‘858, AVENUE PROVENCHER 


La porte du St-Boniface 
hospitalier 


Winnipeg, Man.. 20 avril 1932 CS | | LA LIBERTE ” 


F 1 + | 1 A 

cela pour mes examens et aussi pour ! 
économiser. J'ehtends dire que les 
temps sont durs: que les pauvres n'ont | 
pas de quoi manger: comment avoir, 


: Tu 
êt LA 
A ea douleur, enflure, saignement le coeur re prendre des friandiées inu- | 


des HEMORROIDESÉE 17" 


pain? 
avec l’onguent heïbeux Zam-Buk 


ht ralg, 


Le Coin des Enfants 


que | 
il m'a- 


les väcances de 


Jeruis heureuse de vous dire 
j'ai vu ma chère petite soeur; 
va't ättendre 


fallu 


! fosmée, les mer s humides. La Uge | prairies superbes. "A el ‘sppartien- Onguent, 50 nous — Savon médrcinal, 23 sous ‘Dâques pour la voir. Elle est mi- 
JOYEUSE ‘fer tes feuilles sont velues ‘(couvertes | nent ces prés verloyants ?” . temands» 


ynonhe, elle a de beaux cheveux bruns, 
le beaux petits yeux bruns, de beiles 
nétites mennttes: elle est. si gentille 


je poils 


Pétcitations et von et voeux de voaheur | UT es 
Dans la région de la Montagne Per- 


La fleur « de 5 à 7 sépales | t-elle. “Ts appartiennent au roi Gri- 


[FebRrRer BI Iù avait accepté sa main 


Chère Mère-Grand, 
Léa Lambert, La Broquerie 


Visitez les salles d'exposition de 


Combien d'entre vous ef'orts et vous accorde les 


ls seraient aussi À toi.” “Maïchan- que ‘+ pourrais la croquer. Elle étead 
aux petits amis qui féteront leur. an- é à ue 7 F s | ‘ 4 
niversaire de naissance cette semaine: | 199 croit la ‘“Sanguinaire du Cana: | ce J'aurais dû épouser le roi Grise- - —— — - pe ñs bras quand elle veut se 
| « (Blood root eur blanche s'ib .…. enire ber ! st yâtée! 
21 évri |da Blood roc fleur blanche très | barbe 4 Sainte- Anne°des-( “hénes, ire bercer: elle est gâtée : 
à : délicate à #8 pétal dure deux ou! Poursuiyant leur course, ils arrivé- | le 8“avril 1952 Pour mes notes de mars, j'étais la 
} 8 an : te . . à : 
( Délia Desrochers, Martepolis,'s sos. |, jours. Tige et racine remplies |rent dans une grande ville. ‘A qui i .. -|Bien. chère Mére-Grand …l'iuatrième. J'avais fait mon possibl: 
4 Fernand Chicoine, Hoey, Bask F un liquide rouge. La feuille, à 5 ot |appartient cette ville. magnifique ?". Î J'ai été bien content d aller à Saint- nour arriver la première, chère Mère- 
} nes Labeguère, Saint-Léon 7 lobes, devient très large | demanda la princesse. {Tout ceci ap-| Sei2e nouveaux petits-enfants à at. Boniface et de vouà voir. On a aussi | 3rand, mais je n'ai pu. Je ne me dé- 
: eee d AS | nr! r 2 + | Boniface e s auss< , L : 
t 22 avril L''Anémone hépatique” (Hepatica:|partient au roi Grisebarbe. Que ne [M7 Quelle 20e pour Mère-Grand! un Pète-Grand: c'est le Père Fiset, i1| courage pas, je travaille, j'étudie sans 
Marie Dandeneau, La Broquerie 12| Léverwort) est auasi l'une de nos pre- |l'as-tu agréé!” Que je suis mal- Entrez vite, petits amis de Sainte- | Un dde and; ; e set,  Hserdre un witést 
° 3 e y | ‘ . A + | slest 'oin ce nous. Je m'en souviens e : : ‘ : TT 
ans. |mières fleurs Sea tiges sont velues. heureuse dit-elle: si j'avais agréé le cv M venpes ro Rap arensee ous les jours je fais des sacrifices Je vous nuitte, chère Mère-Grand, 
Angéla Poirier, Muriapolis, 9 ans ! Feuilles à trois lobes plutôt épaisses: | roi Grisebarbe, tout ceci serait àfautres ans notre grand “Coin”, il pour lui. Il convertit les petits Anna-[en vous embrassant bien respec'ueu- 
1 t° Marguerite Hagot, Notre-Darme-d Lies nouvelles feuilles du printemps | moi." “Qu'à cela ne tienne. Pour-[Y # Un beau pêut coin pour vous et RTE - sement. 
4 à a . , ère ous C " , , . . 
( Lourdes, 12 ans sont d'un vert pâle; celles de l'an der-|quoi désirer un autre mari? Ne suis-|jespêre que ah ris she A Saint-PBoniface, j'ai vu l'abbé Votre petite amie, | ° 
| Loÿis Hagot, Notre-Dame -de- Lou - nier qui ont passé l'hiver sous la nei- | je pas assez bon pour toi?" La radieuse "ques usée , énschéniNaoe: il a ri quand je lui Juliette DAIGNEAULT. Une acière 
N des, 12 ans ge, vert-rouille. Une seule fleur mau- Puis il J'emmena dans une vieille apporté nur dhe ntaises nee ni dit qu'on l'aimait. J'ai bien .âte (Grade 4.. 11 ans.) El 1 
} Dario Perfumo, Lorette, 9 # ve de 5 à 10 sépales au bout de chaque | demeure. “Qu'est-ce que cette pauvre chers Merci de me les faire nn . RAR : à e. ; ectrique 
2 i F en des pages si c Tee ! Couvent de Saint-Jaseph 
23 avril longue tige: chaumière? A qui appartient cette PR . pd nés Votre petite-tille, Lorette, le 7 vel 1922; é d l t 
Octave Mondor, Lorette | Saules, Rouleaux, Ormes, -Cerisiers, | vilaine bicoque ? “C'est notre mai-|et Si sales. J à FE °AIE ; ‘ ‘ argnecel argen 
, 0q t BO fIER 
Joseph Coulombe, Transcura, 10 Merisiers seront aussi bientôt en|son: c'est ici que nous allons vivre Les derniers mois de l'année seront ee Chère Mère-Grand, Monte su EN 
1 U à n À L. L L ero AUSS tot Li son ; L. L : k : . . L A PRES en éliminan de gaspillage. Che 
| à , j ie x “ : IH y n longtemps que je ne vous 
‘ans. Iñeurs. Surveillez toutes ces manifes- | Entre et hâte-toi d'allumer le feu, iefvite écoulés. Cela dois engager tes Sainte-Anne-des-Chênes, lya ble Ê EF PEAU protège aussi ln santé de la famille 
2 avril ations fe la vie végétale et écrivez- {chauffer l'eau et de préparer le sou- | laborieux à redoubler d'ardeur à l'étu- le 8 avril 1922/ai pas écrit. N'allez pas croire qe À'ontre Je danger d'aliments impurs, 
| Léonne Carrière, La Broque moi vos observations per, car j'ai grand faim" Mais ellelde. Que le Sacré-Coeur bénisse vos c'est parce que je vous di oubliée au 
t T n Fe succès con- nt été si nt de vous voir à!due je vous aime moins. C'est tout | l'Hydro et Voyez les modèles en 
ont construit |ñe savait ni allumer le feu, ni faire à | J'ai été si content de vous voir « À Mai : hèr talage — ou téléphonez à 818 184 
s int : "lits. dote s Voile a chère | dt 
Idé Galant, Transcona, 8 ans les maisonnettes pour les oiseaux? |manger. Son mari fut contraint de voités! : Säint-Boniface! Nous avons visité! © COnTaIre. 2 2, bte ma Rd ce notre renrékentant sera heureux 
FE VE x “hérèe + . . r n° n rès 1 is ? n 7 
25 avril Vite, hâtez-vous!  Roitelets, grives.|lui aider. Ils firent donc maigre] Thérèse Perron, Thérèse Chaput. || malades à Saint-Poniface et nous [maman n ragsé près d'un mois À T3 | ous aller, voir. 
, | 1 3 ‘ ta ‘étais : à aison avec 
Blanche Marcoux, Lorette, 11 anS | binsons, troglodytes (House Wreni, | chère Léon Champag'ie, Léontine Trudeau. |aons vu'bien des Soeurs. J'ai vu lelPital et j 7 , . w be … CONDITIONS FACILES 
T | i 3ockstael, Germaine C ' Ë J': vé celn bien en: ) d LS 
Irène Turcotte, TranscCna, 10 ans |binsons chanteurs (les rossignols cu Le lendemain matin, Grisebarbe la Simone Bockstael, Germaine Chaput.|}.,n père Bourque: il n'a plus de che- Mon Pers, À , ns 
Edouard Suarez, Jardin de l'Étfun-" Canada), pleçtrophanes de Laponie |réveilla de bonne heure pour faire te Angéline Sicotte, Juliette Daigneauit.| ex sur ja tête. nuyant; cependant je me consolai: 
Î cæ, Saint-Bonifagr, 11 ans 


| : La nouvelle Glacière 
(Lapland Longspur) emplissent déjà |ménage de la maison. Ils véeurent Maïita Laflèche, Irène Cortvriendt, 


| Votre petit garcon, la pensée de voir grandir mon petit | “GENERAL ELECTRIC" 
Yvon Ross, Loretlé, 11 uns nos jardins et: commencent le trava!l|ainsi deux jours. Lorsqu'ils eurent Madeleine de .Cruymmaere, couvent de Fernané L'HEUREUX.. |frère neuf. Mon 2onneur Le de se À est illustrée ci-dessus 
26 avril ides nids  Jetez-leur chaque jour des|dépensé les provisions que contenait Saint-Adolphe; Cécile Tétreault, Jean- .* . jte HUF. Ar dei l'est parti eur ‘ . of 
Edouard Méaud, Dunrea, 12 a: | petites mtettes de pain. en: attendant \la maison, le musicien dit à sa tem-|e d'ArC Desorcy, Rita Duhamel, Fa- vouvent se AAA AACIpRE {eiel; il n'a vécu que quelques_heures. City Winnfpeg 
27 avril {qu ils puissent trouver vers et grain‘ | me: ‘“’Nous ne pouvons conlinuer à dé- biola,Bohémier, Fernand L'Heureux, PR re . i | so FC HAPATES re 
Béatrice Arnal, Fannystelle, 12 an° | Hecessaires à leur subsistance Celpenser sans gagner. Désormais, tu Jean Desrosiers, Gertrude Desautels, Je Huis heureuse de pouvoir venir{fare CARE car le concours de Si 
Edmond Rocan, La Broquerie, us voire manière à vous de recon-|t'installeras au marché et tu vendras|J0seph Bédard, Antoinette Tougas,|/ouùr raconter mes belles vacances de|sa'e s'annonce pour le 14 maiet ie re, 
ans 


. ; Æ : PRINCESS ST. 
; si ; . ric ; ux > Pâques avec mes parents. voudrais pas faire le déshonneur des 

{naïtre les bienfaits de ces protecteurs | de la vaisselle. “Mon Dieu, s'écria-| Victor L'Heureux, Agnès Perreault, 1 | P 

Marquefte, 9 +ns ! 


Roland Leclerc, 


e nos semences et de nos moissons.|t-elle, lorsque je serai au marché et 3enadette Champagne, Jeannette J'ai fait beaucoup de sacrifices pen-|netits Canadiens bien que je sois un | 
Roméo Boulet, Dunrea, 7 ans. MERE-GRAND. |que les sujets de ja cour de mon père|Tougas, Rosaire Gauthier, Lucienne ant mes en vue de mes mi pe‘it sp nn parai | 
° ” /: i : A nn: rançais. : nais point |m'aimer utan "eux. verix 
Les Camarades du “Coin' | — ——220-2——— viendront, que diront-ils ?" Neault, Valita Smith, couvent “e|nens français | e ne prenais p Ur ‘aimer tout autant qu EN , 
1 et Mère-Grand La éfcliati Mais de célà le mendiant se s0-|Ste-Anne-des-Chênes;. Joseph Char-|'es tramways, et lorsque passant de-|m'instruire et être à la fois capable | 4outer de lut, Un ami, c'est un être 
| pre cliation ciait fort peu: il acheta un assoiti- rière, Ste-Anne-des-Chênes; Yvonne | ‘ant un café, papa me demandait silde me défendre en français, en ann- qui ne vous demande rien et qui est 
\4 ! lez? La ‘préfolia-| ment de vaisselle La prince s'ins.| Boulet, Marcel Boulet’ éco'e Saint-|'e vou'ais prendre de la crème à la|glais et en italien. N'est-ce pas auf | prêt a tout vous donner. Unyami. 
PARLONS DE ti er ra detre) ne “ x je talla Conc au marché, mais, un jour, | Félix, Dunrea: Aurise Péloquin, Sain- tlace, Cu cidre ou quelque boisson|je vous ferai plaisir. ausal.: Méêre-|c'est un terre-neuve: qui se jette à” 
| ne : ne db re ss bé LU survint un soldat à best qui Era te-Agathe: Geneviève Rocan, La Bro- | “afraichissante, js me privais de tout | Grand? l'eau ‘pour vous ‘‘epécher. Un ami, 
| bi ne À ut es Le den versa sa vaisselle, laquelle se cassa querie; Dario Perfumo, Lorette, Irène | | Veuillez me croire, est un chien qui saute À la gorge de 
. irgeo it voir: r sa , se Cass k | r ; tour , 
1: FL S lus artistique. On prend un beaulen mille morceaux. Alors elle se mit|LUssier, Marie-Anna Labossière, C&| Les vers chez les enfants, si Votre petit garçon PORTE: | eux. qui vous attaquent. Un ami, 
É Fe P | ; ; cile Lesage, Rose-Alma Grenier, Flore | 1 ‘y «t as attention Dario PERFUMO. est 1m être clairvoyant qui a le cou- 
| petit bourgeon nouvellement né, on à pleurer, s'en retourna à la maison : on ny porta pas allenuon, k 
: ses , Hersent let raconta à i j it! Martel, couvent de Saint-Léon; Gé-! amènent des convulsions et De — rege c'e dire: “Tu fais mal! Un ami, 
Bientôt, petits amis, vous irez ex-|l'ouvre, et l'on se rend facilement | acon son mari ce qui venai . le 
en pre vois et prés. |compte des divers modes de préfoile | de se passer. rard Turcotte, Lorette; Yvonne Ro- quelquefois la mort.  L'Exter-| Un anu,; savez-vous ce que s'est” |c'es® vn coeur large qui oublie et qui 
s e 1 8. 2 8 S - 


ur can, La Broquerie; Jeanne d'Arc de 5 Ver : 
Prenez bien note de tout ce que vous|tion que voici: Comment te supposer assez sotte q des Vers de 


minateur Mother |£'est un être qui ne doute jamais de | pardonne. Un ami, c'est un être qui 
Moissac, Saint-Norbert; Germaine |(iraves les proltégera contre ces |vous, car la p'us grande injure qu'e1 | ie comoromet pour vous servir, c'est 

verrez: oiseaux, plantes, insectes, ct Érable, Bouleau, Vigne: Feuilles |POUr étaler ta marchandise dans une| , . : ie ° 5 ù , a 

faites- mel: fart . vos observations. | disposées en éventail. Préfoliation | Place où tout le monde passe? Mais,| V®ndel, Saint-Claude: Cécile Lara-|{crribles dangers. puisse faire À un homme, c'est. 45 |la parie 44 Fané es mare. — Fr Lens 

Je publierai chaque semaine la raeil- | plissée. console-toi; j'arrive de chez le roi où[mée. Marquette: Marie-Louise Ri- 


Chéné, Tilleul, Hêtre, Prunier de 
l'octasion de Îvisiter | Virginie (Cerisier à grappes): Chaque 


‘leure lettre sur ce sujet. 


j'ai demandé s'il n'aurait pas besoin chard, Deerhorn. de cé , . ARR UR si 
Nous avions 


d'une fille de cuisine, et on m'a pro- MERE-GRAND. 


tout dernièrement üne exposition de |feuille est pliée en deux, dans le sens 
la Société d'Histoire Naturelle Ju Ma-|de la longueur. Préfoliation condu- 
nitoba. Vous auriez dû voir les ma-|pliquée. | 
gnifiques collections de plartex, d'oi-| Peuplier, Sureau: Feuilles À bords 
seaux et d'insectes, de garçons et fil-!enroulés supérieurement.. Préfoliation 
lettes de votre Age. Pourquoi n'en|involutée. 
feriez-vous pañautant? Sera-t-il dit Prunier, 


Gouet: Feuilles enroulées 


que les petits Anglais s'intéressent |2n corne Préfoliation convolutée. 
davantage et goûtent mieux les m-r- Fougères: Feuilles en forme de 
veilles de la nature que les petits Ca-|crosse… Préfoliation circinée. 


nadiens?  Prouvez-nous le contraire.| Frêne, Lilas: Les feuilles extérieu- 
Voici une revue qui vous guidera dans|res recuuvrent les intérieures, à ia 
vos recherches: l'“Oiseau Bleu” (50|façon du barüeau sur un toit. Pré- 
sous par année seulement. 1182, rus|foliation imbriquée. — 
Saint-Laurent, Montréal.) Chaque Ne manquons pas d'examiner de 
mois, elle publie sous la direction äc,Près ce phénomène, et tout de suite, 
Mile Marcelle Gauvreau des pages|car les bourgeons sont anxieux d'é- 
très captivantes pour de jeunes natu-|clore. : 
ralistes. Ÿ 

La ‘“Flore-Manuel de la provinéte de 
Québec” par le R7 P. Louis-Marie de 
l'institut Agricole d'Oka, sera bier 
utile à ceux qui se montent un he-- 


Marcelle GAUVREAU. 
(L'Oiseau Bleu) 
NS em — 


COMPOSITIONS 


bier et veulent identifier les fleurs ? 
cueillies. Sans doute, la flore de l'Est PRIM FES 


n'est pas tout à la fait la même que 
celle des prairies, mais tant d'espèces 
sont identiques que je ne crains pas 
de vous recommander ce volume. Il 
est illustré de plus de 2,000 dessins.] Un grand roi avait une fille très 
Edition scolaire, $100. En vente à belle, mais si fière et si prétentieuse, 
l'Institut Agricole d'Ôka, La Tranpe,|qu'aucun des princes qui se présentè- 
Québec. - . [rent pour demander sa main ne lui 
Qui m'enverra la première fleur prin- parut assez bon pour elle, et qu'elle 
tanière? Le ‘“Crocus sauvage” (Wild|se coritenta de leur, rire au nez. 
Crocus}) ouvrira bientôt son joli calice| Or, uh jour, le souverain donna un 
mauve. Cette plante croît dans les\grand souper auquel assistaient tous 
| les prétendants. Il les avait fait pla- 
cer selon leur rang. Lorsque‘la prin- 
cesse entra dans la salle, elle exami- 
na tous les invi‘és mais elle trouva 
une moquerie à adresser à chacun 
d'eux. Le premier était gras, l'autre 
trop grand, le suivant trop petit, le 
quatrième était trop rouge, fe cin- 


La princesse et le roi 
Grisebarbe 


“Regardez, disait-elle, sa barbe res- 
semble à un balai à vaisselle; désor- 
mais on l'appellera Grise-barbe.” 
Le roi, irrité de la conduite désobli- 
geante de sa fille, se disait qu'il la 
marierai' au premier mendiant qui 
viendrait à son château, 
‘ Un jour. un vieux musicien se pré- 
senta au palais, Le roi, l'entendant 
parier ,le fit entrer et le pria de chan. 
ter. La chanson finie, le roi lui dit: 


Découragée ? 
Dons les cas de: : 


mis de te,prendre.”" Ainsi, la prin- 
cesse se nl servante et aida la cuisi- 
nière pour toutes les besognes gros- 
sières. 

Il n'y avait pas’ longtemps qu'elle 
était là, lorsqu'elle apprit que le fi!s 
du roi allait se marier. Alors, son- 
geant à son triste sort, elle déplora 
amèrement son orgueil et sa sottise 
qui l'avaient fait tomber si bas. 

Tout à coup, au moment où elle 
sortait, le fils du roi entra, couvert 
de vêtements dorés et elle reconnut 
en lui le roi Grisebarbe. Elle courut 
à la porte pour se sauver, mais sur 
le seuil, 
‘“N'aie pas peur! Je suis le musicien 
avec qui tu as habité la cabane, Je 
t'ai conduite là parce que je t'aimais. 
Je suis aussi le soliat qui a renversé 
ton étalage; j'ai fait cela pour te gué- 
rir de ton orgueil. Maintenant, tou- 
tes ces épreuves sont oubliées; tes dé- 
fauts sont corrigés, il est temps de 
célébrer nos noces. 

Les fêtes furent magnifiques et tout 
le monde se livra à la gaieté. : 

Augustine BEAUMONT. 
Lauréate du grade 10. 
(Couvent de Sainte-Agathe.) 
—— 0 D p——— 


Prière pour lé-chômage 


Voici le texte, d'une prière des en- 
fants_ acadiens au Père Eternel, . Mal- 
tre de toutes choses, Lui demandant 
de mettre fin au chômage et d'accor- 
der du travail à ceux qui n'en ont pas: 

“Père de bonté, qui êtes au Ciel, 
plêins de confiance, nous nous appro- 
chons de Vous sous Ja protection de 
Notre-Dame de l’Assomption, notre 
Mère. 

“Tant de pères ne peuvent plus trou- 
ver du travail, tant de mères n'ont 
plus rien pour nourrir ni vêtir leurs 
petits enfants! Nous Vous prions, 
Seigneun, d'avoir pitié d'eux et de tous 
ceux qui se trouvent dans le besoin. 

*’Pardonnez'à tous les hommes leurs 
péchés, reniettez-leur les peines qu'ils 
ont méritées et donnez-leur ce qui est 
nécessaire pôur le corps et pour l'âme 
Par le même J Notre-Sei- 
gneur.. Ainsi soit-il" 

A ————— || 
ee ti pr de or Es 

ur et une u 

stimule ad- 


| 
le roi la rattrapa et lui dit:' 
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MES PETITS-ENFANTS 
M'ECRIVENT... 


Ecole Saint-Félix 
Dunrea, le 31 mars 1932 


Chère Mère-Grand, 


Je ne sais pas faire de belles lettres, 


sans quoi je vous écrirais plus sou- 


vent. 
Aujourd'hui je veux vous parlér de 
notre beau jour de Pâques. 


L'autel était couvert de fleurs. et il 


y avait foule. 
Au retour de la messe, nous avons 


mangé des lièvres en chocolat et des 
oeufs de Pâques. 


Les lièvres étaient pour les petits, 
et les oeufs pour les grands. We: 


j'aurais voulu goûter aux deux! 
suis un peu gourmani. #. Si vous ne 
été ayec nous, on vous aurait gardé 


un oeuf. 
Le jour de Pâques a été bien beau. 


pour nous. A-t-il écé aussi beau pour! 
vous ? 


Bonjour, Mère-Grand! 


Marcel! BOULET. 
(Grade 3) i 


EEE 


bntnenss 7 +7" un nn après 
; plantation 
noires sucrées, résis- 
sont le résultat 
sélection des cerisiers 
sauvages (Sandeherr “ay D du Manitoba. 
is donnent des un an après 
la plantation à et 4 récolte grossit 
jus son-plein rendement au bout 
de 4 ou 4 ans, fruit mesure % 
de pouce de diamètre; il est noir, 
juteux, excellent à manger à son 
état naturel où en sauce, confiture, 
ane prove- 


Er 


Montre de Pos 


MANTEAUX de Le 
printemps pour dames $6.85 | 


|Ctle fourrure où de mème matériau 


STOCKS EPARGNES PAR 
LE FEU --- EN VENTE A 


HARVEY & CO. 
BUCKWOLD & SECTOR 


3 480, %, 


Kamanck, San. 


Marchandinen nachen en gros, 
Saskatoun, Mank, 


us pour $6.9 BRESLAUER & WARREN re Rte ne gs “ 4. 
7 $2000 . Sans aucun doute, notre magas'n est l'endroit idéal À économiser en ‘achetant, 

Boîtier en or plaqué Ce’te vaste nrgan'sation de Ventes de Feu épargne des milliers de Dee aux 

: citoyens de Winnipeg. 5 

. GANTS ET CHEMISES ET ASSIETTES FLANELLE DE 

GANTELETS ||  BLOUSES POUR DINER SPORT 
dé traval pour bom- | | pour GARCONES OU THF PURE LAINE | 
pr y Slnrel" inst Réguller $1.00 er Peru Rég. 91.00, 80 pouces. | D 
.50 


.15 


REGULIER, 
5 SOUS 


BARRES DE 
CHOCOLAT 
ASSORTIES 
5 POUR 


CHEMISES de 
qualité pteà hommes 


Régulier jusqu'à 827.50 


124, 


Nuances claires ou foncées, 


À mt GAME & À Leur me 


1 


MANITOBA | 


1% vendredi 15 avril mourait à In 


‘Céréetite de non fils, M. Raymond Ju- 


binville, yére, pionnier de cette pa- 
rdinse, ‘eltoyen estimé et respecté | 
peur ses qualités de férvent-vatholir 
à à d'hémme probe, de patriote pris 

qui traduisit son patriote 
pes a en vaines paroks, mais en 
attes, en établissant ses enfants sur 
des fermes autour de lui, en leur }i- 
guant l'exemple de l'amour du tra- 
vil, en soutenant, ausprix de sar:f- 
ces, nos oeuvres religieuses et matio- 
nales. ‘ 

M. Jubinville est décédé à l'ôge ce 
76 ans et k mois, aprés un» asez 
courte maladie, 11 était natif de Per- 
thier, P. Q. et vint au Manitoba en 
1882, 1i connut les grandes difficul- 
tés le In vié dés pionniers, mala gra- 
cé à von courage et à sa ténacité, il 
sürmonta les obstacles et devint un 


ctiltfvuteur prospère. Quand l'heure 
du repos arriva, il habita au village 
avec sa femme pendant six Ans; mais 
après la mort de cette dernière, il y 
a trois ana, il se retira chez son fiis. 
Funéralles 
Les funérailles de M. Ray mond Jr: 
binville eurent lieu lundi à 19 h. et 
furent très imposantes Une foule 


nombreuse remplissait l'églis 
biale et par sympathie pour sun frè- 
iré, Mgr W-L. Jubinville, PA. 
gésdral du diocèse, un-æombreux cler- 
gé était présent, 


» par rots- 


vicu’re 


- 


. 8, E. Mgr Arthu:-Béliveau, arcle 
véque de Saint-Boniface, assistait au 
trône, ayant comme assistants les 
x RR. PP. Faure et Bourque, S.J., du 


Collège de Saint-Boniface. 

Le service fut chanté par Mgr W.- 
L. Jubinville, ayant comme diacre M, 
l'abbé E.-A. Chamberland, vicaire à 
Saint-Norbert, et comme sous-diacre 
M. l'abbé Adélard Couture, vicaire À 
Saint-Jean:Baptiste. 

Le KR. P. Denys Jubinville, "ot. 
neveu du défunt, offrit la messe à 
l'autel de lu sainte Vierge. 

La quête fut faite par le présinent 
du Cercle Saint-Norbert de l'A.CJC. 
M. Is!dore Bouchard, accompagné de 
M. Stanley Fraser. 

L'inbumation eut. Heu dans le c'me- 
tiére paro'ssial dé Saint-Joséph. Un 
cortège d'une vingtaine d'automobiles 
accompagna la dépouille à cet: en- 
droit, où un seconft Libera fut chanté 
par le R. PI. Desautels, O.MI. : 

Le deuit était conduit par M. Nar- 
cisse Jubinville, de Somerset, frère du 
défunt. Les porteurs étaient: MM. Z. 
KRôbert, J. Boiteau, P. Saurette, I. Na- 
deau, J::Wery et W. Daneault. | 


* ‘M. Raymond Jubinville laisse deux 
* ftères, Mgr Jubinville et M. Narcisse 


Jübinvifte, une soeur, Mme E. Clé-| 
miént, de Saint-Boniface; quatre ns, | 
Fred, Xavier, Raymond et Wilfrid; 
uhe fille, Marie-Louise (Mme Albert 


+. Damphousse). 


Clergé présent 
La communauté des Oblats de Ma- 
rie Immaculée ‘était représentée par 
lé'R. P. Josaphat Magnan, provincial, 


. les RR. PP. Plourde et Desautels. 


Lés RR. PP, Jésuites par le R, P. 
_ Fâlte, recteur du Collège Saint-Bo- 
nifaée, H. Bourque, visiteur des éro- 
les, et H. Schelpe. 


‘Le personnel de l'archevéché, par|. 


MM. les-abhés L. Primeau, J. Boulct 
et L-A. Fortin. 
La cathédrale de Saint-Boniface, 
MM: les abbés Brunet et Lévesque. 
y avait aussi MM: 4es abbés R. 
Brodeur,  Deslandes, : Chamberland, 
Couture, Martin et autres. . 
Rév, Frère Engalbert représen- 
les Frères de Marie. 
Jubivillé, du‘ P. Denys 
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FAraversh les Coures Français | 
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SAÏNTE- ROSE- DU- LAC 
TT 

Résultats des dictées données à 
l'école du village le # août 

Fcole supérieure: Pugénie Mont- 
siot, Adrienne Rotäc; Béatrice Pronx 
et, Antoinette Houde (ex ñaequo). 

Grade VIII: Rose Lahaie: Cécile 
Guyot et Léon Tardif (ex aequo); 
Laurence Bissonnette 

Grade VTI: Victor Lagassé, Pris- 
cilla Montsion, Thérèse Delveaux. 

Grade VII: Jean Moilgnt, Léonie 


Brunel, Elisabeth Inglebeen. 

Grade IV: Laurent Garand, Cécile 
Valcourt, frène Lahaie. 

Grade IV: André Moigat,: Albertine 
Delorme, Léontine Montsion | 

Grade. T11: Gérard Lagassé, Rose 
Lagassé, Gonzague Brunel 

Grade 11: Irène Montsion, M.-A1r)- 
ire Neauit, br ve Zaste. 

LL — 
LA BROQUERIE. 
Le jeudi 28 avril, les demoiselles 


de La Broquerie donneront une séance un autre prisonnier, Mike Bihun, qui 


en l'honneur de leur vénéré curé, dont 
on anticipe légèrement la fête patra- 
ne: Nous comptons sur une-ROoM- 
breuse nssistance qui, noùs €n s9m- 
nes sûru, ne regrettera pas la soirée 
passée À écouter nos jeunes 4"trices. 
Elles sauront tour à tour arraciier 478 
larhes de vos yeux, la pièce de résis- 
tance étant pleine d'intérêt tragique, 
et nous'faire rire par les colères de 
Mme Granüdpierre. Lever du rideau 


à 8h. 
0 D ——— 


ILE-DE-CHENES 


Pésultats des examens donnés à 
l'école de l'Ie-de-Chênes pour le tri- 
mestre de Pâques: 

Crade VIII: Sora Trudeau, 
Jeanne Guichon, 88. 

Grade VII: Armelle Lacroix, 
René Trudeau, 80, 

Grade VE Henriette Trudeau, 
Jeanne Trudeau, 89. 

Grade V: May Guichon, 85; Alma 
Lamoureux, 74 . 0 

Grade IV: Gabrielle Trudeau, 90; 
Gérard Trudeau, 78. 

Grare ITI: Thérèse Guichon, 
Edouard Lacroix, 74. 

Grade H: Lucile Beauchemin, 109; 
Thérèse Trudeau, 90. 

Grade I, 1ère division: Thérère La- 
croix, Simone Beauchemin. 2ème di- 
vision "Jérôme Trudeau, Marcel La- 
moureux. Û 

nn bd 


_ SAINT. CLAUDE 


91: 
87; 


91: 


‘75; 


Les examens de l'école Saint-Benoît 
ont donné le résultat suivant pour le 
deuxième trimestre: 

Gride VIL (a) Emile Boille, 82; An- 
toinette Boille, 80 (b) Germaine Re- 
biffé, 82; Simone Boille, 78; Valentine 
Le Garff, 69; Louis Sicard, 51. 

Grade V: Angèle Philippot, 69; Ro- 
bert P.ilippe, 69; Julien Philippot, 
67; Ferdinand Philippe, 64. 

Grade IV: Angèle Le Garff, 87; B. 
Philippe, 83: Paul Rebiffé, 78: Char- 
les Philippot, 78: Marcel Philipnot, 75. 
- Grade H: Lorraine Riel, 86; Sido- 
nie Philippot, 85; Alexis Philippot, 77; 
Jean Philippot, 75. 

Grade 1: Isabelle Fhilippot, 87. 


SASKATCHEWAN 


LEBRET 


versaire' de l'A.C.F.C, notre société 
nationale, fondée en 1912, les mem- 


dernière assemblée, de célébrer! d'une 


© 


bres cu cerèle local ont décidé, à leur 


do di 
liert et nos écolières se réunissent 
joyémmement au couvent pour dés ré: 

l; rétitions de chants patriotiques, s0u5 
In directidnde la Rév. Mère Supé- 
rieuré. ‘Tlé appréntent ainsi par coeur 
les fhélôdieux vocables du parler des 
ancêtréé et_chantent en, choeur 1%: 
dou éhants des aïeux. Ils äppre- 


Ânent älpsi, en chantant, avec le cuite 


4e nôtre histoire, les douceurs enchan- 
té-estes. de notre langue êt Tartisti 
que répertoire de nos chansons natio- 
nales. 

A l'école indienne 

Le samedi 9 avril, S. E. Mgr Mc- 
Guigan administrait le sacrement ‘de 
la confirmation aux enfants de l'école 
indienne de Lebret. 

A Flautel, Mgr J'Archevêque était 
rasisté du FF, P. Blanchin, si.périeur 
du scolagticat et du R. P. Paquette, 
curé. 

Î, A l'occasion de la visite de Son Ex- 
|ketlence, les élèves de l'institution ont 


faué une belle séance, préparée par: 
les RR. SS. Grises et les maîtres lai- 
oues 


\ 242 
Uné émeute sanglante au 
pénitercier de Stony 

| Mountain 


Vendredi, deux prisonniers de Sto- 
ny Mountain se $ont révoltés et ont 
fra” pé 


À coups de marteau deux gar- 
diens. Dans la fusillade qui a suivi, 
n'a pas pris part au soulèvement, 
été tué et les deux auteurs de la mu- 
tinerie ont été blessés aux jambes. 
L'un ces gaïdiens à été transporté à 
l'Hôpital Général de Winnipeg. Les 
Mr Lo ont tiré ont été exonérés de 
dans ‘la mort de Bihun. 


a 


{tout blime 
Un inspecteur fédéral procède à une 
cnquête 


2 A 


Une enauête papale à propos 
de Thérè èse Neumann 


Une enquête a été prescrite par le 
Saint-Père, au sujet de Thérèse Neu- 
Mann ce Konnersreuth, qui port 
comme on le sait, les stigmates. La 
: aute persohnalité qui avait été char- 
rée de cette enquête est le R. P. Ce- 
melli, recteur de l'Université catho- 
üiqu fe Milan. Il a conclu que Fhé- 
rèse Neumann n'avait aucun des si- 
gnes d'hystérie et que son état ne pou- 
va't être expliqué par la science. 


A ceur qui ééohrerit de l'asth- 
me — Le remède du Dr Kel- 
ou nour l'asthme vient com- 


ecur sur le point de périr. Il 
rénouvelle là ‘vigueur: et Pes- 
poir — quelque chose qu’il 
croyait impossib'e de réaliser. 


trop évidents pour être mis en 
doute — 
plus fort - son meilleur témoi- 
isnage. Si vous ’souffrez de 
l'asthme, procurez-vous ce re- 
mède éprouvé par le temps et 
vous aurez le soulagement com- 
me l’ont des milliers d’autres. 


t 

Maison Sainte Jeanne d'Arc 

Foyer pour les jeunes filles, sous 
la direction des Franciscaines Mis- 
sionnaires de Mariè. Chambres 
simples et doubles à un prix très 
raisonnable. . Excellente pension 
pour les jeunes filles étudiantes ou 
employées. Les dames et demoi: 
seiles en visite à Winnipeg y sont 
aussi les bienvenues. 

Pour plus amples informations, 


s'adresser À la 139, ave, 
at À guerres 


À 


meune planche de salut au na-! 


c’est son argument le : 


dent, feu et voL Assurez-vous dès À 
ma’ntenant. Taux raisonnables. | - 


| 
| 


Les bénéfices de ce remède sont | 


à du 


LL (BERTE 
Marchense peu ordinaire 


LA 


Sydney, Nouvelle-Ecosse 
Alexhtidré Corbett, se rendufit dt lâc 
Carney & 'Sydney, une “distatiéé de 
quatorze milles, manqua son aüiobus. 
Elle ne se découraÿes pas pouf éeta 


et fit tout le chemin, à pied, en moins |: 
Elle est agée de Lo 


de trois heures 
ans. da 


Mmé ‘Corbett est. une infatgaile 


marcheuse: l'autre jour, elle fit 38 

milles dans sa journée, et, le lende- 

rain de Cet exploit, @llé fut Ia pre: 

mère levée et … taire quinze vas 

ches. | 
À 4 DL —— 

Un honneur étrange de 

Paris au Canada , 


Paris. Le Canada ñ été curieu- 
sement honoré au cours du récent 
concours hippique organisé au Grand 
Palais. 

# hors un cheval] répohdatit au nom 

e “Manitoba” qui gagna le premier 
ox d'un concours pour équipes mix- 
‘es connu SQus le nom de prix Neu- 
fize, en l'honneur de M. de Neuñlize, 
ère 4e la comtesse de Bés#borough. 


Pourquoi 
ment? 


L2 
souffrir - inutile- 
Le: Liniment Egyptien 
Douglas soulage promptement 
et sûrement la tcigne des pieds, 
les cors tendres et les verrues. 
Soulage l'inflémmation. Fait 
disparaitre l'exérañfssance de la 
chair. 


La semaine dernière, 


aire de 


le paiement initial sur tout 


Blé de la Saskatchewan € 


volontaire 1931-32 ou de se 


Que vous désiriez venc 
ou que vous vouliez les plei 
teurs de la Coopérative de 


ront le meilleur service possible. 


la vôtre et cllé montre aux 
méthode coopérative est la 


On attire de-nouveau l': 


PA k 
/ : L 
LA ; N 
Winnipeg. sl mn. 20 avril 1932 
Boné ét de choix #5 00 56.00 
| Moyens. … s $4.00--$4.75 
| ‘Vaches— te vus ; 
[tonnes 53.25 83.80 
Moyennes » #2.50-$53.00 
Ordinaires 11.766223 
Pour conserve 77 $ .:5-$159 
Taureaux— 
Bons $2°00 52% 
Ordinaires $1.25--$17 
| Ë ‘ Bourvillons à engratesr— 
Cette farine fait plus de miches de Bons … rtf 
meilleur pain. )>rdinaires ASE $2.25-—82.79 
‘Vaches et génisses à entra 
Bonnes -52 5068.25 
Ordinaires 2. #175 6225, 
| A&: cirque { Chbteier : Mate | vaches laitières 825 00—-$35.00. 
Uhe petite ville est en révolution: | Lé touriste, = Le château est fer-|  Vequx de boncherte— : 
le fameux cirque de Cornelius vient mé lé lundi? Sans doute pour faire| Bons et de choix $5.00—$6.00 
d'arrivèr. Le clou dés attractions, |le nettoyage? Ordinaires et moyens $2.50—$4.50 
c'est la cage où vivent toujours en- Le guide. — Nenni, monsieur. C'est Porcs— . 
semble un jion et un mouton, Un|parce que c'est le jour de sortie du | Bacon de choix—-Prime de $1 par tAte 
monsieur sceptique, qui se promenait | fantôme! Bacon $3.80 
devant le cirque, pose au pfopriétaire ne Bouchers- _Kscompte de $i pur ‘étr 
de la ménagerie d'inbidieuses ques- A AR Fesants $3.35 
tions : LE CHANGE Très pesants $2.50 53.00 
A'ots, Îls ne sc querellent: ja- Légers et maigres $275 $3.60 
mais ? L'argent des pays d'Europe se vend | Truies No 1 $2.50 —$2.50 
- Oh! fait M. Cornelius d'un tonlau* prix suivants, en sous canadiens: | Truies No 2 $2.00-—$2 00 
éinrhé ! . ; te Inférieurs $1.50 _$2.00 
détaché, ji's ne s'entendent pas tou-|L'vre anglaise 42116! 
jours aussi bien qu'en ce moment; il| ‘rar: fränçais 0.0439 Lénine #1 00—51.00 
y sn évitemment quelquefois de la|Belga belge 0.1559 Agneuux— 
brouille Cans le ménage, un petit nua-!Franc suisse 0.2161| Bons, poids moyen $600 $6.50 
ge passe. Lire itülienne”. 0.0572 | Ordinaires $3.50 -$4.00 
Ah! ah! Et alors” Couronne suédoise 0.2067 Moutons— 
Âlors, nous achetons un autre | Couronne norvégienne 0.2084 Fons, pesants - : 8200 —-82.60 
mouton! Couronne danoise : 0.2295 | Bons, poids moyen $2.50—$3.00 
Mark allemand 0.2640 | Ordinaires us use. $1.00— $1.50 
Couronne ho'landais a 450$! PRODUITS 
= ÉD ——— Te 


Paiement initial, 45 sous | 


à 


un premier paiement intéri- 


10 sous le minot a été fait sur les blés de tous 
grades délivrés à Ja Coopérative pour 1931-32. Ceci porte & 


blé délivré à la Coopérative 


à 45 sous du minot, No 1 Nord, Fort William. 


attention des producteurs sur 


le système d’après lequel fonctionne la Coopérative du 


ctte année; systéme qui lui 


permet, de-répondre aux besôins de tous les membres de 
la Coopérative dans les conditions actuelles. 
taires de contrat sont libres de livrer leur grain au Pool 


Les signa- 


procurer les prix ouverts du 


marché au moment de la livraison. . » 


=" 
re votre blé en coopération 
ns prix du marché, les Eléva- 
la Saskatchewan vous donne- 
Gette organisation est 
fermiers chaque jour que la 
meilleure. 


Livrez votre grain aux Elévateurs du Pool! 


Saskatchewan ae 


——— 


e Wheat Producers Limited 


er REGINA, SASK, 


| épargnen 


os 
yat ! 


gne toute la crème, quelle 
lait au momènt de l 
le fonctionnement. facile. 


leure protection contre fa perte dù gras de 
‘beurre. Les expériences Babeock prouvent que 
l'écrémeuse MeCormick-Décring est l'écrémeuse 
qui écréué te plus parfaitement sur le marché. Elle épar- 


+4 + 


t la crème 


EE est votre meil- 


que soit la température du 
Les femmes apprécient 
‘r'écrémeuse 


Pecring et Ar re irpoar a Toahns st ; 


Beurre— 

Crèmerie F.O.B. Winnipeg, approx 
matif — No 1 $ .18-—$ .19 
Oeufs— 

(D'après la classthcation du gou- 
vernement fédéral) 


LE MARCHE 


19 AVRIL 1 1982 
Rouvtillons, jusqu'à 1,050 Hivres— 


Bons et de choix $4.75- $5.50 | Extra, la douzaine - $ .12 
| Moyens $4.00-—$4.50 | Premiers .… $ .10 
Ordina'res $3.00--$3.50 | Seconds $ .07 
| Houvillons, n0-dessus de 1.050 livren Pommes de terre— 

Bsns'èt de choix $4.75—5$5.50 Par 100 livres … 

y oil 0064-00 | 44 dan 

Ordinatres $3.00—-$3.75 Si. 

Génisses— Farine— | 

Donres et de choix $450--$5.25| Prix de détail pour les marques sui- 
Moyennes …… .$3.75—$4.25 | Vantes: Quaker Patents, Lake of the 
 Ordinaires $3.00—-$3:50 | Woods, Five Roses, Western Uanada 


Purity, Ogilvie Royal Household et 
Maple Leaf Milis: 


Moines [Sac de 98 livres #20 
tières, Jusqu'à ce qu’Elle | F0 de 2 jure | 3265 
Pri * Eur 
k t les ste D mass Allinentation— | 
econnaissante, Mme its Son. La tonne … arm 8 89,00 
remière duse de ill 
Crea Litile LHe Pré m'ont pro, Moulée. La tonne .……#20.00 
curé un grand soulagen ent après tuau— 
tous les autres remèdes eurent fchoud ® œ 
étant at PUREMENT. \ EC ÉTALES, Le sac de 80 Iivres … $2.60 
Petites Pilules du Dr Carter. 
le Foie suit un tunirèe doux ét e! Fon— "tie 


‘our foin sur voie. Bcnie condition 
:'rix de deux maisons 4: Winnipeg 
Mi. No: 1 … crier BA .00-—-$16:00 
Mi. No 2 … ar 14,008 15.00 


pour le foie et les intestins. Es ar 

contre C: natipation, Acidité, reg A 
Tête, Vilain Teint et Indigestion. Pqts 
roûves 2%, et 75e. partout. Exi:ez 


ko Cuiivtis. 


LA CIE PARENT LIMITÉE. 


Mainon éinblié éh af ove contrô eu gere 66 Vadkue ar Lys 
Avance libérale et prompt paiement par chèque certiñé 


Ré 
BANQUE CAN 
tés: 2 r. tout mel 
dé 0081 518 Grain 
Tél. 203 752 "668, rue 


t, ndrennes-vous à 
le 
Taché, 


Gours @ù Brita OM DE 


EUG. -J. DUFRESNE 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
Pour la semaine finissant le 18 avril 1932 


En bat 


avril ® F 
ss eg Mer. Yeudi Vend, 
Blé No À Nord dt UE An à: 
2 Nord ét ét fi |: S 
‘ 3 Nord … SU s6  :58À ‘57 a ‘1186 


A 
-39 


…i 


{ 
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Vesitieton 6e ln “Liberté” 


Le Fiañcé Inconnu 


Par MAURICE BOUE ù 


PROLOGUE 

La Main qui tu 
— Qui va 1a7 Et 
filence, : 
. Qui vu IT répéta la voix faible 
la malade. 
ténèbres régnalent dans la 
Lés rideaux étaient bais- 
sé et 167 orne endieengr 


Boni hflalblinsement était tel, depuis 
ë in maladie insidieuse qui la mi- 
É avait ciouée à son Hit de dou- 
f, qu'elle n'avait même pas l'énér- 
suffiéahte pour atteindre le com- 
mutateur électrique 
D'é8 pouvait bien provenir le brult 


mé Celf que fait, en s'ouvrant, une 


porté aix gorids touillés? 
Poûftänt elle était seule dans cètte 


HA 


Boh mari l'avait quittée une detmi- 


: béute Aupäravant et s'était retiré 


péré. 


dns la! pièce voisine dont il avait 
fait soh cabinet de travail, afin d'être 
plus près de sa chère malade. 

Chr le tomte ‘de Langenais et sa 
femme s'aimaiént toujours comme au 
préfier jour de leur mariage. 

Unk énfant, une adorable fillette 
aux éheveux blonds, était venue tCou- 


.« rohnéer et resserrer encore leur union. 


Ilé vivaient heureux, n'ayant rien à 


. envier, lorsqu'u#i mal mystérieux et 
tetrilile dont les médecirs ipno- 
, ralent et la nature et la cause 


avait soudain ‘terrassé la jolie com- 
tesse! alors qé'avec son mari et sa 
petité Jeannine, elle était venue pas- 
ser un mois de repos au château de 
Larigeais, en Touraine. 

On était alors en août, 

Le’praticien traitant n'avait d'abord 
, V4 hns le mal qu'une indisposition 
! passagère et, septembre étän' venu, 
la petite Jeannine avait été reconduite 


‘ au pensionnät, À Charleville. . 


Lh' maladie avait fait des progrès 


* rapides. 


Pet aprés lé départ de son enfant, 


la’ tomtesse avait dû s'aliter. De- 
puis,” chaque jour la conduisait au 


tombeau. 


Le comte de Langeais était désez- 


IE dvait fait venir de Paris des s56- 
ciâlistes; céux-ci avaient préconisé 


‘ cettains remèdes nouveaux qui ‘n'a- 


\ 


| 


vaiént. produit aucun effet salutaire. 
Mmè mourait, 
vant son mari impuissant. 
La veille au soir, se sentant con- 


de Langeais se de: 


-damnée, elle avait manifesté le désir 


dé revoir son enfant, sa petite Jean- 
nihé, si douce, si timide et si -affec- 
tueuse. 

Un pressentiment disait à‘la pau- 


vte malade qe sa dernière heure |. 


était proche. 

Le comté avait promis à sa fétütie 
dé télégraphier le lendemain matin au 
petsionnat. 

— Jeannine, lui avait-il dit an l'ai 
caressant le front, sèra ici demain 


| soir au plus tard, m4 chérie. 


— Demain! avait-elle, bi utié.…. de- 


| main, c'tst atteridre bien longtemps: 


— Prends patience, 
avait dit le comté. et surtoüt sois 
calme, Je ferai diligence demain dès 
la première heure et Jean partira 
chercher notre chèré enfant. 

Mme ‘de Langeais s'était inclinée, 
soumise, et un pâle sourire avait 1llu: 
miné son visage émacié, à l'idée qu'el- 
le allait revoir sa Jeannine. 

‘Lasse de l'effort qu elle. 
“pour parler, elle avait fer 
et s'était assoupie, ‘| 
À pas feutrés, pour ne pas. trou- 


mon aimiée, 


Vies yeux 


Des milliers de personnes qui 
ont fait usage des pilules 
i Dodd en témoignent 


Mme J. Reynolds en garde tou- 
«jours une boîte à la maison 
araieet Alta, 18 .uvril 

(Spéciale) — Ce que toute per- 

, C'est un, rémède |devañ 

Es eq absolument sûr. 

qui la soulage et au- 


aura recours avec une 


vé ce remède; les pilules 


La re les roguons. Elle 


ILE 


Ne 11 


ait fait |: 


fébtilement, étendit la main et attei- 
: en le commutateur électrique. 


disparaissait, sous un voile sombre à 


PE AE 


5 | 
{ k 


Î 


wi 


# 


RÉDUIT SON PRIX DE 


sous 
la livre 


Etiquette brune maintenant 30s : la liv. 
Etiquette jaune maintenant 25s :; la liv. 


(LES AUTRES ETITUETTES NE CHANGENT PAS) ‘ Er 


PRIX EFFECTIFS MAINTENANT 
NE PAYEZ PAS PLUS 


Epiciers :—Nous vous protégerons contre toute 
perte---Attention à la formule de réduction qui 
vous a été expédiée. 


vn 


bler le repos ; de sa femme, le coraite placé sur !r table de nuit et le tendit 
s'était retiré dans son tabiret, où à la malade, en disant d'un ton auto- 


la sortie du pensionnat, et monta 
dans un compartiment, suivie du va- 


des travaux urgents l'appelaient. ritaire: «et. de chambre, roïde et muet. 

H n'avait pas voulu qu'une garde- Buvez. Un coup de sifflet strident et 1e 
malade soignât là comtesse. [1 crai-| Mme de Langeais fit un geste né-|train se remit en marche. 
gnait que la vigilance d'une merccenai- lgatif | La blonde Jeannmé Unvoya un der- 
re ne ffit pas à la hauteur de la tâche | L'Orabre crquissa un geste de co-|njer baiser à sôn amie et resta à la 
et il s'était réservé cette mission ten-|lère, vança; pus elle ouvrit de for- | rortière jusqu'4u moment où l'express 
dre et douloureuse de veiller sur celle|ce la bouche de la malade épuisée et |sce fut engagé dans la campagne, 
qu'il aimait. y versa le contenu du verre. Elle s'essit alors et se tournant 

Il avait refermé la porte pour que! La comtesse vouiut lever In té'c|vers le domestique, elle 111 demanda: 
le bruit qu'il pourrait faire ne réveil- POUF rejeter le liquide: inais. “TOm- | Alors, Jean, mon pire est ma- 
lèt point la malade. Ld “Je maintint brutalement jusqu'à ,lade? . 

Or, cette porte était In seute qui,t* que !1 malade, suffoquée, eut avalé Oui, mademoiselle. 
ne fût pas fermée à cicf. [la mi‘ure contenue dans le verre | Me m'avez-vous fpas c't tantôt 

Mme de Langenis, vaineue par a Un quart heure plu d, le com loue le méïecin n'osait se p‘ononcer 
fatigue, s'était donc ascoupis, sens le Langeais renirai la chan r son état? 
toutefois $’eñdorrüir. jb'e. À pas léger pour ne pas - Oui, mademoise:le. 

Une veilleuse vollée, dont la clarté éveiller sa compagne il se diriger) — Et l'on ne sait pas exac::ment 
douce était préféfable à eelle de l'élec- |ve”s le lit. | quelle est sa maladie? 
tricité, éclairait seü'é la chambre. “Eïle dort'', pensa-t-il. On ne le sait pas, mademoiselle. 


Et soudain cette faible lumière s'é- 11 allait se retirer lorsqu'il remar-| Jeannine, le regard attristé, rest: 
tait étvinte, comme étouffée par un |qua la pêteur anormale de-sa femme, |pensive et silencieuse durant c'elques 
souffé Incotifiu. Il lui posa tendrement la main sur le minutes. Plus el'e reprit à haute 

Presque au même instant, la mala- front. HE comme se parlant à elle-même: 
de avait entendu uñ bruit sourd st! Et soufain, 11 sursauta, les vel — Ma pauvre manian est morte 
grinéant. ; exorbités, fou de douleur. |« un mal mytérieux qe les médecins 

Elle avait voulu crier... Elle n'avait La comtesse était morte, sans qu'il, ne déterminèrent pas Tous ies soins 
pu que prononcer è : deux teprises fût là pour l'assister à ses derniers furent inefficaces. Il y a quatre ans 
d'une voix à peine pefceptible: “Qui|moments, sans qu'elle revit, comme |que cet effroÿäble”"mâlheur"«est"pro- 
va la?” | èlle l'avait si ardemiment. désiré, sa|duit, !! me semble que c'était hier; 

Mainténañt èllé écüutait. ._ ]Jeannine, son enfant... Deux groses-larmes perlèrent à ses 
| out était éme désormais. Pile PREMIERE. PARTIE paupières êt glissèfént sur ses joues |, 
n'éténdait plus que la plainte mono-|UN FIANCE QU TOMBE DU CIEL/|Pâles sans qu “elle Es à les es- 
tone du vent. CHAPITRE 1 suyer. : “4 
Et cepeñjlant elle avait l& percep- Vers l'incobiie Devant elle, de domestique avait la 

bizarte, qu'ôh observe dans cér- Au revoir, Jeannine. , rigidité des statues, On n'eût pu dire 

Cas, qüe quelqu'un fe trouvait Adieu, Marcélle! s'il voyait le pauvre enfant, ni si sa 


datis #a Chambre. , ‘Pourquoi ne dis-tu adieu sur un [pensée était ailleurs. On ne lui par- 
Quelqu'un 7 ton aussi triste? lait pas; 11 se tajsait. 
Mais qui? _ J'ai l'impressiof qtie je tie te re:|. Machinalement, Yéannine détourtis 


la tête. r 

Dans l'encadremét -sombre de ‘a 
portière, les paysages luüm:neux déf- 
lient comme des tableaux mouvants. 
On était en août. Un soleil royal 
baignait la campäghe .i 
tusion. 


La porte du cabihet dé travail avail 
été fermée et ne s'était pas ouverte. 
Les autres étaient Wpétiquement 
closes." ! 

Soudain un bruit vägue, “ui d‘un 
frôlement, frappa l'ouùie attentive de 


vérrai plus, j'ai le pressentiment d'un 
malhett. ; 
,— Petite folle En voilà des id$es! 
Tu vas révoit tà jolie Touraine, re- 
trouver tes chérs parents. 

— Hélas! ina miête est Morte et 


la malude—"# h pêre, m'a dit Jean, 'est' AC 
Puis, un Instant plus tard. k plan: FA cé moment, lé train entrait en Le ciel était d'un aruf limpide, Los 
chèr eraquä.. gate avec un brüit de téhnérre, moissons et-la verdure des afbr 
Mme de Laugeais sentit qu'une chÿ;| Les éeux amies s'embrassèrent ten. | * 


se incohnué se posait sûr Son front. 
” Du col, ins ONE gate for- 
ce et, poussant un râle, elle-se souleva 


‘dremetit. 
Jeannine ée Langeais était : blonde 
et pâle: sès yeux de pervenche sem- 
‘aiént cäther un chagrin. Marcellé 
érard était brüne et son regard ide 
cours etat FEU. 

- Tu m'écritas, n'est-ce pas? dit 
hedt. nés à 
— Certes, je n'y. 
Jeannine salu M et 
Mi écaient veñus 


LA. rpaée émet names 
Mel ri ee on grrab vit 

forme humaine 
er rs 


bare 2 Re 2 1 co e  ig 


PTT) Qi 


à | 


son or en| 


fine et noire, le nez légèrement aqui- | 
ln, à 


avait la noble prestance de «a ! 
race. ‘ 

N'éescontait d'une vieille famili | 
tourangelle. Un Ce ses ancêtres avait. 
combattu à Marignan à oùté du roi- 
thevalier. D'autres s'étaient gras | 
aux premiers rangs des armées. de 
Lou's XIV, lors du passage dd Rhin. 


Tout un éblouissement glorieux se | 
réflétailisur le front du jeune homme | 

Les années s'étaient écoulées, heu- 
reuses, semblables aux ondes calmes 
de 'a Loire dont on apercevait au loin 
la nsppe «a tée. 

Puis l'heure des études svait sonné 
Jeannine avait été placée dans ve pen- 
sionnat dé Chafleville d'où elle venait 
de sortir. 

Elle s'y trouvait lorsque sa mère 
était morte. La nouvelle de cette c- 
tastrophe l'avait frappée si doulou- 
reusement qu'elle était tombée griè- 
vernent malade. Mandé en hâte, son 
père était accouru et n'avait pas quit- 
té son chevet avant sa gyérison. 

La convalescence avait été lehte e! 
la petite Jeannine n'avait guère recou- 
vré, depuis ce jour, lés fraiches cour 
leurs qui empourpraient auparavant 
ses joues d'enfant. 

Son coeur trop tendre était resté 


| secrètement blessé et le temps n'avait 
qu'imparfaitement cicatrisé la plaie | 


Son père, trop jeune encore 
vivre dans l'isolement, s'était 
rié. Il avait épousé une amie 
première femme, une veuve, Mme Am- 
bert, inère d'une fillette qui 
peu près l'âge de Jeannine 

L'orphetine ne connaissait guère Fa 
belle-mère. Elle l'avait À peine en- 
trevue à l'époque, des vacances 

Le comte de Langeais avait em- 
{orassé Ta corière diplomatique. D'a 


pou’ 
rema- 
de sa 


avait à 


[bord attaché d'ambassade à Vienne, | 
avait été nommé consul de France ä 
Calcutta. C'est là qu'il était tombé 
malade. Les médecins avaient or- 


dônné son retour en France et il était 
rentré à Langeais, où i'.£e trouvait 
actuellement en congé. 

Jeanhine, déjà si affectée par la 
mort de sn mère, dont le disparition 
avait laissé en son coeur un vide iue 
rien n'avait comblé, aspirait à revoir | 
son cher papa, dont les nouvêélles 
lui étaient plus arrivées qu'à des es- 
1 éloignés 

Ce n'est paint qu'elle ait négligé de 
lui écrire 
que chaque,'jour. elle lui 
longues missives dans lesquelles elle 
l'implorait de la rassurer. Mais les 
réponses avaient été aussi brèves que 
rares. Ce laconisme avait inquiété la 


paces Ce temps très 


Bien au contraire. 


adre: 


jeëtures sur sa cause. 
‘Son père était pour elle sa de-niès 
re, sa suprême affection. Elle avait 
reporté sur lui tout l'amour qu'elle 
£vait voué à la chère disparue. Aussi 
était-ce avec une impat'ence . fébrile 
ét aussi avec une appréhension vagu3 
qu'elle retournait à Langeais. 
Naguère, c'était le coeur débordañ: 
de joie qu'elle y venait passer ses va- 
cances: près dé ses parenté. Aujour- 
d'hui, ses études tefminées, elle ahait 
vers un iñconnu qu'élle pressentait 
menacant, 
, Pourquoi? . Elle n'eût pu le dire, 
ait-ce l'incertitude dans laquelle elle 


se trouvait qui lui faisait ges 
EE M Etait-ce ré. 
senée d'une étrangère qui allait Hi 


tenir liel de ère ? 
La femme, plus que l'homme, 
e ce Con étrange de’ ibthl 
rte 
qui trompe rarement. 
_’ Quel avenir. aitendait. Jeannine à | 
Langeais? Cär c'était désormais un 
avenir denaitif qui s'ouvrait devant | 
elle. / 

Elle n'était plus une enfant. . ce-| 
tâit une graude jeuné fille qui allait 
faire son entrée dans ce monde; qui} 
est un enfer pour beaucoup, un Para- 
dis pour QE à 54 a 

mot dns 


Le mohde! 
e énigme pour Er me 


ne 
l 


Pres-| 


sait de | 


pauvre enfant, qui se perdait en ton-, 


de sixième sens md huge pis 


tra’ 


bn 
1 


jeunes filies. 


dira jamais le rêve des |. 


7 


a cnmemntneeneantenqeen 


Jesnnine se sent renaître. Comme 
| Ante recouvrait la vigueur en:tou- 


s innine était tascinéé par avenir | chant terre elle. reprend vie en. fou 


comine 


| pe et 


l'oiseau peut l'être 5ar le ser- 
Ellé restentait l'attirance du 


laït le sol natal. 
Ainsi que ln petite bourgade assise 


| danger et de ln peur. Elle avait l'im- au bord ée- la Loire, elle a confiance 


ptession- d'être présqte arrivée 
sommet d'un mür d'où éllé allait en- 
trevoir là gueule effrayante d'uñ pré- 
cipice ou un écen plein d'enchante- 
mehts. 

Que sérait-ce donc? 

Le train roulait toujours. 


Dahs le cadré sombre de Ia portiè-. 


re, les paysages lumineux se sutcé- 
tateñt toujours éomme des payshges 
mouvants.… 

Jeannine file les voyait plue. 

Son regard était fixé au delà, Cans 
une autre sphère que ne voient ‘pas 
es yeux de chair. jf 

s'Arrivée 

Langeais! : 

Voici la gentille bourgade parésseu- 
sement nssise eu bord de la Loire. 
Elle « la confiance des villes de Tou- 
raine où la vie coule en flots harms- 
nieux, C'est ici le légerdiire Jardin 
de la France. Tout y est fleur, ver- 
dure, rayon. Tout y est joie. 


# désormais. 


Voici un sentier où êlte est presée 
cent fois avec sn nourrice. Voici un 
pan de mnir qu'elle na escaladé. Oh! 
le délicieux pan de mur! “Elle est he”r- 
reuse de le revoir., Elle voudrait lui 
parler, lui dire: : Ù 

ñ (A suivre) . 


ASTHME =. 


, “Ma femme contraetn l'asthrée, Jour et . 
nuit, depuis 15 ans, elle éth{ffait et. hale- 
tait. La prernière boîte de RAZ-MAH la 
soulagea. Ellen'a pas eu d'attaques de- 

is des années." Mayer, Winnipeg, 

fan. Soulagement garanti pour la 

valeur de $1 ou argent remis Point de 
drogues nuisibies. S0c et $1 partout. 


Templetons Limited, $6, rue Colborne, Toronte 
Cessez 2 + d'éroutiér, 
4h he port 


RAZ-MAH 


chei 


( 


| 


i 
ñ 
D - 


GRANDE VENTE de 
| Stocks de Banqüeroute 


| “UNE AUBAINE POUR. CHAQUE ACHETEUR. 


Ce stock comprend plusieurs stocks de banqueroute 


et un surplus de produits de manufacturiers que nous 
avons pu heureusement nous procurer pour du comp: 


| 


| 

| 

IR tant à des prix très réduits. Venez de bonne heure 
IR ct prenez votre part de ces aubaines. 


IL En vente Samedi, à 9 h. du matin 


UN GROUPE DE 50 


C:mpletà et pardessus de primps 


en twced pour hommes 


-Toutes grandeurs. 


Spécial de 9 hetres. 


UN VASTE. ASSORTIMENT DE 


Comp” ets et Pardessus en worsted $] 4 95 


tou: laire ct tWéed anglais 


Pour hommes ét Jéunés felis. 


Atlietez les deux pour le prix d'un. 


NOUVEAUX 
Chapeaux de Printemps 


Pour hommes. Doublure soie, 
Gris, faoh, … |! » 
bruns. 28h48 ae : :$4:95 
. CHEMISES BRONPCEURE 
DE QUAULITE 
Col à même. Bieu, brun et 


blanc. Grandeurs 144 à 17 59 
(Limites 8 pour chaque client) 


- Chausseties à dessins ie À 
taisie pour hommés .. 


“hormnes. 


B 
d 


.…  Cousues à la-trépointe 
; RE a 


na " > 95. 


î 


| : per 


No r cet brun. Po'ntures, 6à11. 


, tissus imprimés de. fanti 
dessins et nuances, Grandeurs 


Chemises broadclôth 
DE SOIE DE $200 
POUR HOMMES 


REP CL 


nn Chemises, 650 sous 

chemises de travail pour 
8 Toutés grandeurs. 2 à 
Fe pe <4 nt 3 | 


HAmite: 12. Chacun …?. e4 


\ 


OXFORDS en D hdtnne 


vreau Fr, Ê 1 1.95 


pour sed 
Poiniures 6 à 10: 


‘PETITES ANNONCES 


Lee nf À A Minna 


“AU SACRE-COEUR 


RE PUS A ESS 
r 


_ 


LA LIDENTS 


Winnipeg, Man. 


20 avril 1932 


EE insertion. Le ré À ap à 

PE oonomie tres mem | La men de Pairennge de mis Mettez votre auto dans la. bonne voie en la_ 
ne Plus tard le hand ootr. dl; cn, célébrée dimanche dernier! 

ur ax cons nous suggère quelques notes parois- 


DCR ER 
Êl. vous êtes fatigul de mettre de la 


| aie dune. votre giactère, 


ML. vosges vor révellles la nuit en 
vous Cetranñndant ei vous avez vidé de 
r'érip pan”, 

Mi. Vous avez eu den nliments gi'és 
le lundi, votre glace Etant 
puis. la vei le, 

LA vous voulei Œte tout coin cenpe 
cornma par enchantement, 
PJAMETEZ LA ‘vi.Ar PRE NORGE 

CHAZ FONTAINE & COMPAGNI: 

A tÜtre de réélu, nimis vous inetal 


fondue 


siales. Le R. P. À. Vellleux, OML, 
thanta la grand'messe et le KR. P. J.- 
B. Beaupré, O MI, euré “pro tem- 
vore”, donna le sermon 

Le soir, les Daïnes de Sainte-Anne, 
À l'occasion d'une de leurs principa- 
les fêtes, se réunirent à l'église et 
après le sermon, huit nouvelles con- 


l 


l 


 munissant de 


PNEUS 


ÿ Jote grntuitemment une prire de cogrant gùn reçu leurs insi es. 
| ur votre Winacière et mne mutre pour gré istes rent en | 
1 superbe pendule Mectrinue qu+ nous | Réjouissons-nous du travail des pro- | 
omrons ph AS "agandistes et félicitons les nouvelles 
” # PORTAIND S COMPAGNIE «| ‘lues. Veuille sainte Anne leur obte- : 
Run ave. Provener |nir de nombreuses bénédictions. h | ‘ “ 
4 sur COS mr n ‘ | Trois nouvelles | w# 
{ Partout” pour faire leitras t-n Le I P. W. Vézina, OM. en # Se C lu 
Diem Eepérie pan Mn dde nitictà ‘nt : ur ace 
| Dur 400 p rire À A. Lebous, 163 D h, Min fit une avril. | " L | : À 
Le he. Sorseh Matt ré mi. ) tion la semaine cernièr ÿ avri 1} 
A sEsonr \ Ï j de urtes d L y Pi = | 
ul 24 À. (4 : A j | 1 P avenue Broadway Recevrozt Î 
» eNadrooser à Malte 40, In “Liber is ‘ J, Gallagher présidente, \ | 
me”. : : ; 
USE Eu Mmes J. Ga! J Coffee, J. Scott se, | 
FRE Fra x AIS G. de D« M M vet A-J Mc- | ‘ 
$o ana, dénire faire « L à Tennis s : russie ‘ ( . Se 
énme aimant la ferr e de s'é onaAl | 
| bite un chez soi. ! pr À Holïte #1, La saison du tent se fait pfoche Nous ecsnnto: . l'oncourare h 
k In_Miibert(”. ‘l'{c'est le têmps des élections. Nous! ré ss Sn | ue k | | À 
mnmanieirsitnnéretnsre jenveillant » tous les cCatholi- : r 
| A VENNRE — Tréfis dodeur bia [prions les membres et tous ceux qui | "211 D he IS . aus je ton + 
Dis. arantiau [ot l'intention d'appartenir au Gun UE np pre 
| Cune mauvaise mraine. Mchantillon sur | de se réunir après la grand'messe, |: : .. : 
d-mnande. Sadrenser À Arthur Gervais! ji, : A = ' ; ° h 
| Plie, Man. . DR Pal Re à JOICE Le moment de sortir votre auto! Et le bon 1 cn de 
| | On donnera les divers rapports pour | L'4 il IA V ( à : | | L le | | 
” HN 0 l'année écoulée et l'on nommera les | prévenir les ennuis de sortes est de Je munir de 
LE NOUVEAU | 


Winnipeg toute: nou 


jofficie rs pour le nouveau terme. 
CAFE OLYM PIA Commencez bien l'année en assis- 


| ‘ant à cette réunion très importante 
offre les meilleurs repas de la ville à 
0 MN et 60 sons — Cuisine française 


dus. BADÂLI, gérant 
825, nvenne Portage (vis-à-vis Este ) 


VeauxX PReUs. | 


une | 
con- 


Paul Robeson est aujourd'hui 
personnalité dans le théâtre de 
cert. Non seulement dans ce pays,! 


WINNIPEG mais aussi bien en Europe, il est ac- 
ucilli par des salles enth tes 


IH y.a chez cet ile 
force d'inspi 
|déste, jointe au profondément | 
[humain de son art, fait de lui dl 


{chanteur universellement aimé par-| 
Jeudi et vendredi, 21 et-£2 avril, le : : 


Festival du Print | tout où il se produit. 
. noi atlas ire au | Avant de se consacrer au concert, 
‘rofit des activités de la Ligue, battra 


Les pneus “Super-heavy Bulldogs” 
faeton - 


sont garantis donner satis- 
- fabriqués pour usage rude. Construction très forte-et 
à l'épreuve de n'importe quel chemin. 

homme une 
irätion. Son attitti hÔ- 


côté 


| Festival de la Ligue des 
| Femmes Catholiques 


PoussinsTaylor 


Leghorns blancs: 100, 81.75; 50, 
,8#4.00. 


Rocks barrés: 100, 89.75; 50, 85.00. 
Wynndottes, Houges, Minorcas: 


24x4.40 (Dimension intéricure 
seurs. Prix 


4.40-21). 6 Cpais- 


$8.65 


6 épais- 


30x5.00 (Dimension intérieure 5.00-20). 6 épais- 
seurs. Prix $11.25 


28x5.25 (Dimension intérieure 3.25-20)., 6 épañs- 


30x4.50 (Dimension intérieure 4.50-21) 


Robeson” avait déjà connu le succès pen D RES De: 
100, $11.75. :son plein. Nous espérons que tous dans H drame C'est la beauté mä- sCUrSs., Prix $9.45 soeurs. Prix .$12.00 
. nif* à è étreint si : : : 2 2 à one 2. 
‘Hatez-vous de fa/re vos comman- || TRUE Ne A NORX QUI étret si FA \28x4. 75 (Dimension intéricure 4.7: 6 épais- 30x5.25 (Dimension intérie ure 5.25-20), G épais- 
des pour avril. Livraison rapide, ||” = a OnCemenL. celui qu L'enCenc: SON Prix $9.65 P $12.45 
6 poussins supplémentaires sur AVEZ-VOUS MAL AUX PIEDS? charme est irrésistible. SCUTS. V'IX Patrie re . seurs., r'ix 6 
commandes faites 21 jours avant 


St oui, ne manques pans de visiter le 


Or G.-Aibert Séguin. Paul Robeson donnera déux réci- 


tals de chant au Playhouse, les lundi 
et.mardi 25 et 26 avril. 
sic 


Chez les Chevaliers de 29x5.00 (Dimension intérieure 5.00-19). 
-\f Colomb | seurs. Prix. i 


ie 29x5.50 (Dimension mio 3 3.50- a 
soeurs. Prix, 


Vous éprouverez 


date de livraison. 
Alex. Taylor Hatchery Ltd 


202, vue Furby, Winnipeg 
Téléphone 43 373 


en noulingement Iimmédint à tous vos 
maux de pieds, à partir des cors jus- 
qu'aux pieds platn. 
DR G-ALBERT SEGUIN 
438, Edifice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 80 773 


29x4.75 (Dimension intérieure 4.7 
seurs. Prix … 


9-20). ,6 épais- 


..$10.15: 


G épais- 


$10.65 


6 épais- 


-$13. 45 


31x5.25 (Dimension intéricure 
seurs. Prix 


9.29-21). 


G épais- 


…ÿ12.95 


31x6.00 (Dimension intérieure 6.00-19), G épais- 
SCUTS. Prix CRE $14.50 


32x6.00 (Dimension intérieure 6.00- 20). 
seurs Prix … 


Ondulations 
Permanentes 


Coiffenses expérimentées seilement 
LV: spécial pour le printemps 


$5.00 
Harwood Beauty Parlor 


311, Edifire Somerset. ave. Portage 


Télénhone 86 514 


C'est un plaisir de féliciter les 
champions de bridge qui ont su pas- | 
ser à travers les différentes épreuves | 
du tournoi et parvenir aux finales.| 
| Ceux-là ont eu fort à faire, car il s'est | 
| trouvé des joueurs de | 


6 épais- 


GAGNEZ $20 


et plus .pur semaine 


Livruison 100% vivants s amis se rappelleront ces dates et 


en cultivant 
champignons pour nous, dans ca- 
ves et hangars toute l'année, 
mencez 


33x6.00 (One nsion intérieure 6.00-21). 6 épaisseurs. Prix: 


Com- sur leur route 


premier ordre. Section d'accessoires d'autos, rez-de-chaussée, 
Le tournoi principal a été gagné rot ° 


par l'équipe Albert Mousseau-Boïvia, 
2 
#T. EATON C2. 


WINNIPEG CANADA 


maintenant. Expérience 
Nous achetons tout 
ce que vous cultivez. Livret illus- 


tré gratuit. 


Hargrave 


pas nécessaire, 


Partie de 


BOXE 


Pour Championnat 
RE RS poids lourd du 


CHARLIE BELANGE 


sans 1 ” Canada) 


ROYAL MUSHROOM CO. 
D MT a, Heures de magasin, Houres de magasin, 
! y onmpris le y compris le 
‘ samedi: samedi : 

Sh. 50 à65 h. 80 RLELILE D 


à 
Y 


. ? . e. e 
Société d'Administration et de Fiducie 
(ADMINISTRATION & TRUST COMPANY) 

460, rue Main, Winnipeg 
! Exécutrice testamentaire et fiduciaire 
OX rl nie de loyer 


dames et messieurs, jeunes et vieux, | bonne condition. Les billets sont en 
sont cordialement invités. vente aux différents magasins de ta- 
remporte le second prix. «Les personnes qui désirent former | bacs à Winnipeg. 

Dans le tournoi de congélatico, des tables sont priées de téléphoner se 
l'équipe juge Roy-Mathieu l'a rem-|aux dames organisatrices. Marche douze milles à 70 ans 


qui a ainsi gagné le premier prix con- 


tance ‘et en revenir sans aucun trou- 
|tre l'équipe Poulin-Berthiaume, qui 


ble; chose que je n'aurais gs pu 
faire auparavant. J'ai actuellement 
170" ans.” “En affectant d'une façon C 
bienfaisante le_ procédé de digestion 


Achat et vente d'obligations 
ASSURANCE 


Feu, grêle, accident, automobile, etc. 


nn it . 


Bureau central: Montréal 
Directeur local: J-A. Ferland | 


porté sur l'équipe Millette-Baxter, 
avec des prix de consolation fort ap- 
pré cables. 


STEVE TROJACK 


servés, $1.50 et 81.00, taxe incluse Le mardi 26 avril, à 3 h,, dans la 


2 24 —2———— 


Charlie Bélanger rencon- 
trera Steve Trojack à 


lement intéressante et suscite beau- 


“Il y a trois ans-j'avais des accès 
d'étourdissements et je me sentais 
toujours fatigués et épuisée après 


et d'élimination, cette médecine her- 
beuse digne de confiance aide à obte- 
nir un corps sain et vigoureux; elle 


agents locaux désignés par le Dr Pe- 


Winni D © —— — À mes travaux d'intérieur”, écrit Mmelest spécialement appropriée pour bien 
peg Pédération ‘des Pom Ca- l’Amphithéâtre J. Siebels, de Lemars, Iowa. ‘“Tous|des maux qui assiègent l'Âge avancé. 
- = a 10 RONDES : —— ces tômes dis ent après|Ce n'est pas L 

E = A — = : : d Francaise \ symp | parur p pas un article de droguerte, 
| 26 rondes préliminaires na iennes- rancçcaises La partie de boxe de lunii soir, à |l'emploi que je fis du Novoro du Dricar il est vendu seulement par des 
} BILLETS: “Ringside”, $2.00; ré- l'Amphithéâtre s'annonce exceptionnel | Pierre et, depuis ces deux dernières 
| tt et 15 | 
| Lunettes orgnons | 


En vente aux magasins de tabac salle des Chevaliers de Colomb, rue 


coup d'enthousiasme chez les ama-: 


années je suis deverüe si forte et si 


[ai Fahrney & Sons Co., de Chicago, 


. 


: | / bien portante que je puis aller jusqu'à | Ill. 
| Breck t United i * Mulle ; 
I 0 | | scie Fran Mmes L. Bénard, a brel E.l teurs de sport. Le fait de voir à|la ville qui est à six milles de dis-| Livré exempt de douaïie au Canada. 
. : AMPHITHEATRE Et: el ct A. Laathier onacront un| oeuvre Charlie Bélanger, champion 5 : LENS 7 
| tridze,suivi d'une vente‘ de choses ‘A mt ss : 
ARTE L VRIL sdb ne su nil du Canada, et Steve Trojack, jeune à 
16 nl £.1C;CUSC3 CORMICCLIONNCCS a MAISON L FA 
muxenique ||| UNDI le 25 A *# boxeur très populaire de ‘Winnipeg, 


VERRES préparés d'a- 


à HOME 
Fe à ne gNTERS MADE € poilrine — ‘Nous pourrions ci- 1] agir pri a pa 
ar es : MARM ALAD er Phi One Da Lil son adversaire qui frappe avec une | W nettoyage à sec est bon pour vos vêtements, mais. 
MONTURES + Guen ur E Zlectrique du De Thomas, palin s: rer Suriios ie il doit être bien fait. 
Es Confestlannée ans.ics maladies des organes|,,, boxeuts Appetez Quinton par et vous aurez le meilleur 
sf «ox ep xx fruits PE respiratoires, mais le meilleur Porc ra à nettoyage que vous 


© Nous parlons 
français 


Pas de frais supplémentaires pour l'examen 
Mon expérience de douxs ane est votre garantie 


2: vque ne pouvez venir à mou bureau, demandez une carte d'épreuve 
. spéciale 


et faites vous-même l'épreuve de vos yeux, 


LEA 4 


nanell | Funéraire BARKER 


(hore cooking). - 
Le même soir, à 8 h. 15, ces dames 
organisent un "Court Whist”! mi 


Sh. 30 p.m. 


Un correc tif ‘des “aux de 


suvérieure. Frix rai- fl 
sonnables. Comman-.ÿ 
dez un bocal ghez 
l'épiefer. Fait par 
Hunters Ms. Ce, 


témoignage  e'est l'expérience 
et cette huile est recommandée 
pour lous ceux qui souffrent de 
ces maladies avec la certitude 
qu'ils seront soulagés. ‘TIncom- 
parable pour réduire l'inflam- 
mation des bronches. 


Lou *# 
voines dursnt k 
1 des, us. 


assure aux amateurs une partie de 
boxe des plus attrayantes. 
Charlie Bélanger, qui. possède de 


longues années d'expérience dans la 


figurant à ce programme sont en très 


UN B 


CHAPEAUX - 


Feutre 


Les Frères 


4 MER AVENUÉ COLLEGE, 


QUINTON'S 


Metioyeurs — Teistarisrs — Fonrtpurs | ft 
TELEPHONE 423%1 


ba Téléphone 6108 


D ne dde et à ms 


QUINTON'S 


ON 


vous procurer à des prix très 


COMPLETS es _#1.00 


de la M Merci 


